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à propos de notre couverture   Une vie heureuse 
et réussi abonde en expériences de toutes sortes: 
la vie familiale, le travail, les loisirs, la culture et 

l’adoration de Dieu. Dans ces domaines, la clé 
de la réussite consiste à suivre la voie chrétienne 

tel que la Bible la révèle. Cette Leçon vous 
indique le chemin du vrai succès. Elle vous 

aide à comprendre comment appliquer la «voie 
chrétienne» dans votre vie de tous les jours. 

photo: Artville

Je viens de lire la Leçon 6 du Cours de Bible par cor-
respondance concernant l’enfer, et laissez moi vous 
dire, combien elle nous ouvre les yeux. J’ai toujours 
été très confus à propos de tout ce concept de l’enfer 
et comment un Dieu aimant aurait puni éternellement 
quelqu’un qu’Il aime. Cela donne du sens même si ca 
met fin à l’existence de quelqu’un. Je suis reconnaissant 
de votre aide à la propagation de la bonne nouvelle ainsi 
que de l’avertissement. Nous avons tous besoin de faire 
attention à l’avertissement sérieux, et je suis heureux de 
savoir que vous tous le proclamez d’une voix aussi forte 
que vous le faites. Je prie pour qu’elle devienne plus 
forte et qu’elle atteigne de plus en plus de gens. Merci 
pour vos revues, ainsi que pour le cours et les brochures. 
Elles sont toutes très perspicaces et inspirantes.

N. T., Abilene, Texas, usa

Je remercie tous ceux qui participent à l’envoi des Cours 
de Correspondance. J’ai un classeur pour conserver les 
leçons et j’ai beaucoup de plaisir à les étudier.

Elles provoquent la réflexion et nous aident à nous 
examiner plus attentivement par rapport aux Écritures. 
Les photos en couleurs sont belles et très appréciées.

Oklahoma, usa

Je reçois la Trompette et je me suis inscrit au Cours de 
Bible par correspondance du Collège Armstrong. J’ai termi-
né la Leçon 1 et j’ai été réellement éclairé par l’étude, et 
j’aimerais demander à pouvoir lire en supplément la Vi-
sion Royale. Je sais que c’est beaucoup à demander mais 
j’aimerais aussi demander des lectures complémentaires 
pour cette leçon—Dieu existe-t-Il  ? et La preuve de la 
Bible. Je suis en train de changer vraiment ma vie afin de 
l’améliorer et de devenir un disciple de Dieu. Je désire 
être capable d’absorber tout ce que je puis à propos de la 
Bible et de Jésus-Christ notre Sauveur. Tout ce que vous 
pouvez m’envoyer sera grandement et toujours apprécié.

K. R., Bristol, Tennessee, usa

Le Cours de Bible est une grande connaissance et in-
formation pour quiconque a un esprit ouvert pour ap-
prendre les voies de Dieu. Je comprends les causes de 
tous les événements mondiaux qui arrivent. Le Christ 
reviendra pour arrêter la façon humaine de gouverner. 
Merci à ceux qui sont responsables de donner cette édu-
cation à quiconque la demande.

L. D., Saint-Laurent, Québec, Canada
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le christianisme 
est une façon de vivre

En effet, le christianisme est un mode de vie. La Bible révèle cela de façon absolue. 
Or, que représente, spécifiquement, cette voie? Comment peut-on la suivre?

L
e livre des Actes fait la chronique de 
l’histoire de l’Église de Dieu du Nouveau 
Testament. Il rapporte, sous forme de résu-
mé, les points culminants des événements 
majeurs. Ce livre atteste que vivre en tant 

que chrétien, c’est suivre une certaine voie—faire cer-
taines choses—se conformer à certains critères. 

Apollos, l’un des premiers chrétiens, était un ex-
cellent orateur, bien versé dans les Écritures de l’An-
cien Testament. Il prêchait avec assurance. Toutefois, 
lui-même avait encore certaines choses à apprendre sur 
cette façon de vivre. Un couple dévoué dans l’Église de 
Dieu lui révéla ce qu’il ne savait pas. 

« Aquilas et Priscille, l’ayant entendu, le prirent avec 
eux, et lui exposèrent plus exactement la voie de Dieu. » 
(Actes 18:26). Le vrai christianisme, tel qu’il est décrit 
dans la Bible, est une « voie », une façon de vivre—c’est 
la voie de Dieu ! 

les racines dans 
l’ancien testament

À l’époque de l’apôtre Paul, les rois, les chefs d’État et les 
autres dignitaires gouvernementaux reconnaissaient que 
le christianisme était un mode de vie à part. En prison, 
l’apôtre Paul, plaida pour sa voie—la voie chrétienne—
devant Félix, le gouverneur de Judée. Voyez quelle fut la 
réaction de Félix aux paroles de Paul : « Félix, qui savait 
assez exactement ce qui concernait cette doctrine, les 
ajourna [il remis toute action immédiate] » (Actes 24:22). 

Auparavant, Paul s’était adressé à Félix, en ces 
termes : « Je t’avoue bien que je sers le Dieu de mes pères 
selon la voie qu’ils appellent une secte, croyant tout ce 
qui est écrit dans la loi et dans les prophètes [lesquels re-
présentes une partie de l’Ancien Testament] » (verse 14). 

Un point essentiel  : La voie chrétienne plonge ses 
racines dans l’Ancien Testament. Elle est fondée sur 
les Dix Commandements, ainsi que sur les autres lois 
de Dieu, qui sont fondés sur les « principes » des Dix 
Commandements. 

La voie de Dieu représente une façon sensée de vivre. 
La Parole de Dieu nous indique la marche à suivre pour 
gérer sagement nos finances, pour jouir d’un mariage 
réussi et heureux, et même pour conserver une bonne 
santé. La voie de Dieu conduit à tout ce que la vie a 
de bon—à la paix, au bonheur, et, en fin de compte, à 
une vie éternelle riche en réalisations de toutes sortes !

la grande loi 
de dieu : la norme 

Dieu veut que nous devenions comme Lui—que nous 
édifiions en nous Son caractère spirituel parfait. Ce 
caractère se résume en un seul mot : amour. Puisque 
Dieu est amour (1 Jean 4:8, 16), Ses enfants engendrés 
de Son Esprit Saint doivent croître en Son amour. 

La Bible définit pour nous l’amour de Dieu. L’apôtre 
Jean, qu’on surnomme parfois « l’apôtre de l’amour » a 
écrit : « L’amour de Dieu consiste à garder ses comman-
dements. Et ses commandements ne sont pas pénibles » 
(1 Jean 5:3). 

L’apôtre Jacques se réfère aux Dix Commandements 
comme étant une loi royale de liberté (Jacques 2:8-12). 

la loi de dieu  L’apôtre Paul a montré que 
la façon chrétienne de vivre relève de la «Loi et les 

Prophètes» qui font partie de ce que l’on appelle, 
aujourd’hui, l’Ancien Testament. Ci-contre: un 

passage en hébreu de l’Ancien Testament.
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C’est parce qu’ils libèrent ceux qui les observent de 
l’esclavage, des voies nuisibles de ce monde. Les Dix 
Commandements révèlent l’amour infini que Dieu 
témoigne à Ses enfants. 

Avant Sa crucifixion, Jésus-Christ a dit à Ses dis-
ciples  : «  Si vous gardez mes commandements, vous 
demeurerez dans mon amour, de même que j’ai gardé 
les commandements de mon Père, et que je demeure 
dans son amour » (Jean 15:10). L’amour de Dieu et Sa 
loi sont en accord parfait. Ils ne s’opposent pas l’un à 
l’autre, comme certains le croient erronément. Comme 
Jésus l’a clairement énoncé, « Si vous m’aimez, gardez 
mes commandements » (Jean 14:15). 

le commandement « test » 
Beaucoup de ceux qui prétendent être chrétiens pro-
fessent garder les Dix Commandements ; par contre, la 
plupart ne désirent pas observer le sabbat de Dieu, qui 
est le septième jour de la semaine.

Peu de gens se rendent compte que l’observance du 
sabbat est l’un des signes importants qui identifient un 
vrai chrétien. La Bible montre que le quatrième Com-
mandement est le Commandement test ! L’observance 
du sabbat du septième jour démontre notre engagement 
à vivre de toute parole qui sort de la bouche de Dieu. 

Dans les Leçons précédentes, nous avons déjà vu 
que Dieu définit un chrétien comme étant l’un de Ses 
enfants engendrés par Son Esprit Saint (Romains 8:9-
11). L’apôtre Pierre révèle une condition essentielle 
pour recevoir le don du Saint Esprit : « Nous sommes 
témoins de ces choses [Jésus-Christ comme Sauveur], 
de même que le Saint Esprit, que Dieu a donné à ceux 
qui lui obéissent » (Actes 5:32). 

Une attitude obéissante est une des qualités que Dieu 
recherche dans un membre potentiel de Sa Famille. Il 
inspira Ésaïe à écrire : « Voici sur qui je porterai mes 
regards : sur celui qui souffre et qui a l’esprit [humble] 
abattu, sur celui qui craint [respecte] ma parole  » 
(Ésaïe 66:2). 

Un vrai chrétien s’efforcera d’observer tous les com-
mandements de Dieu—y compris le quatrième ! 

Le sabbat du septième jour est un mémorial qui 
nous rappelle chaque semaine que Dieu est le Créateur 
suprême de toutes choses, et qu’Il soutien l’univers. Il 
indique aussi que le Christ viendra régner ici-bas au 
cour du Millénium, une période de « repos » de mille 
ans pendant laquelle l’humanité ne connaîtra plus la 
guerre, ni la pauvreté, ni la crainte, ni les souffrances. 

L’observance du sabbat demande parfois beaucoup 
de foi. Il n’est pas toujours facile d’obéir à Dieu dans 

cette présente société. Néanmoins, Dieu bénit abon-
damment ceux qui ont la foi et le courage de Lui obéir 
et d’observer Son sabbat, le septième jour. 

des jours annuels particuliers
De même que le septième Commandement contre 
l’adultère condamne, en principe, toute pratique 
sexuelle illicite; de même le quatrième Commande-
ment inclut l’observance des autres jours importants 
ordonnés par Dieu. Ceux-ci sont les sept fêtes annuelles, 
qui comprennent des Jours saints spécials, ou des 
sabbats annuels de repos. Ces observances annuelles 
symbolisent, étape par étape, le déroulement du grand 
plan magistral de Dieu pour l’humanité. La raison 
pour laquelle les prétendus chrétiens de ce monde ne 
comprennent pas l’incroyable potentialité humaine et 
le plan de salut de Dieu, c’est que ces églises négligent 
d’observer les jours qui sont saints pour Dieu !

une loi financière peu connue
Le sabbat hebdomadaire et les sabbats annuels sont des 
temps spéciaux que Dieu a mis à part pour nous, pour 
le repos physique et l’adoration de Dieu. En quelque 
sorte, nous donnons à Dieu le temps qui Lui revient 
de droit. Tandis que nous le faisons, Il nous accorde 
une plus grande compréhension de Sa voie, et Il nous 
redonne des forces physiques et spirituelles en ces jours.

Ce principe s’applique également à une autre loi.
Dieu demande à Ses enfants de Lui remettre une frac-
tion de leur revenu pour que Son Oeuvre, sur cette 
terre, puisse se poursuivre. Bien que notre Créateur ne 
soit pas restreint par les ressources tangibles, Il œuvre 
ici-bas à travers les hommes. Aujourd’hui, Dieu désire 
que ceux qu’Il appelle, aident à financer l’œuvre que 
Son Église accomplit sur la terre—c’est à dire, la pro-
clamation de Son message au monde et l’enseignement 
aux autres de Sa voie divine. 

Déjà à l’époque d’Abraham, Dieu utilisait le sys-
tème de la dîme (dîme signifie: dixième) pour assu-
rer la bonne marche de Son œuvre. L’Église de Dieu 
aujourd’hui emploie la même méthode pour financer 
Sa commission afin de délivrer au monde un message 
d’avertissement et de prêcher l’Évangile du Royaume 
de Dieu à venir. 

Le versement de la dîme est le moyen que Dieu met à 
notre disposition pour que nous puissions reconnaître 
Sa suprématie, tant sur le plan individuel que collectif. 
Par là, nous exprimons notre attachement, sincère et 
profond, au premier grand commandement—l’adora-
tion du seul vrai Dieu. Comme c’est le cas pour ceux 
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LEÇON 12

qui observent le sabbat hebdomadaire et les Jours 
saints annuels, l’homme ou la femme qui respecte la 
loi de Dieu régissant les finances, récoltera les bénédic-
tions physiques et spirituelles promises dans Sa Parole. 

l’obéissance et la victoire
Bien que le vrai chrétien s’efforce d’obéir à toutes les lois 
de Dieu, il lui arrive parfois de pécher. Il ne le fait pas 
par rébellion, mais par faiblesse, lorqu’il se laisse sur-
prendre par l’habitude, la tentation ou les circonstances. 

La vie chrétienne, comme la Bible l’indique, consiste 
à vaincre et à croître spirituellement vers la maturité 
spirituelle et la perfection de Dieu (Matthieu 5:48). À 
travers les Leçons de ce cours, vous avez appris que 
cette perfection ne sera pleinement atteinte que lors 
de la résurrection des morts en Christ. Dans l’inter-
valle, Dieu s’attend à ce que les chrétiens engendrés de 
l’Esprit développent de plus en plus de Son caractère 

en eux, à mesure qu’ils apprennent à suivre Sa voie. 
Nul ne peut vaincre et conquérir le péché par ses 

propres efforts. Cela ne peut se faire qu’en collabora-
tion avec Dieu, par l’intermédiaire de la foi du Christ, 
qui est un don que Dieu nous transmet par Son Saint 
Esprit. Dieu promet de nous donner Son Esprit Saint 
et cette foi, après la repentance et le baptême. 

Même en tant que chrétiens, nous trébuchons par-
fois et nous péchons. Toutefois, notre Père céleste qui 
nous aime, et qui est plein de miséricorde, est toujours 
prêt à nous pardonner et à nous remettre dans le droit 
chemin pour que nous vainquions et croissions, à 
condition, bien entendu, que nous reconnaissions nos 
péchés et que nous Lui en demandions pardon. 

Comme la voie de Dieu est merveilleuse, encoura-
geante et enrichissante ! 

Nous allons maintenant voir, en détails, en quoi 
consiste réellement la voie chrétienne. 

qu’est-ce qu’un vrai chrétien ?
Un vrai chrétien est celui qui est conduit par l’Esprit 
de Dieu qui vit en lui (Romains 8:9, 14). Il vit selon la 
voie de Dieu. 

Jésus énuméra les principes du vrai christianisme 
dans ce qui est communément appelé le Sermon sur 
la montagne (Matthieu 5-7). En réalité, ce « sermon » 
avait débuté par une leçon privée pour Ses disciples (ou 
étudiants). Jésus cita les caractéristiques qui identifie-
raient clairement Ses vrais disciples. 

Avant d’aborder plusieurs des caractéristiques du 
christianisme, nous vous encourageons à lire les cha-
pitres 5, 6, et 7 de l’Évangile selon Matthieu. 

1. Qu’a dit Jésus au sujet des « pauvres en esprit » ? 
Matthieu 5:3. Voulait-Il dire que ceux-ci n’auraient 
pas l’Esprit de Dieu en quantité suffisante ? Romains 
8:9 ; Luc 11:13. 

commentaire  : Non, Jésus ne laissa pas entendre 
qu’ils allaient manquer de l’Esprit de Dieu. Il voulait 
plutôt montrer que les « pauvres en esprit », c’est-à-dire, 
ceux qui sont vraiment humbles de coeur, seront bénis 
parce qu’ils entreront dans le Royaume de Dieu. 

2. De quoi, les débonnaires (ce terme est égale-
ment synonyme d’humbles) hériteront-ils ? Matthieu 
5:5. Jésus Lui-même était-il humble ? Matthieu 11:29. 
Un vrai chrétien devrait-il être humble de coeur et 

agir toujours en toute humilité ? Éphésiens 4:1-2.
commentaire  : Il y a une grande différence entre 

l’humilité et la faiblesse. Jésus était humble, mais non 
pas faible ! Il supporta les insultes et les mauvais traite-
ments avec patience et sans ressentiment. 

Une personne qui est humble n’essaie pas de se justi-
fier, surtout si elle a tort. Elle ne se sent pas supérieure 
aux autres. Elle ne s’efforce pas de rendre la pareille à 
son prochain ou de se venger. 

3. De quoi un véritable disciple du Christ—un vrai 
chrétien—a-t-il « soif » ? Matthieu 5:6. Quelle est la 
définition biblique de la justice ? Psaumes 119:172. 

commentaire  : Avoir « faim et soif » de la justice, 
c’est la désirer de tout votre coeur et vous montrer zélé 
dans l’obéissance aux lois de Dieu—d’observer Ses lois, 
qu’Il a donné à l’humanité pour son bien. 

Ceux qui ont faim et soif de la justice étudient la 
Parole de Dieu pour acquérir la vraie sagesse. Ils sont 
disposés à changer lorsqu’ils sont conscients de leurs 
torts. Ils reconnaissent la fausseté de leurs croyances, 
leurs fautes, et leurs péchés. « Efforce-toi de te présenter 
devant Dieu comme un homme éprouvé, écrivit Paul à 
Timothée (2 Timothée 2:15). « Examinez toutes choses », 
dit-il encore aux Thessaloniciens (1 Thessaloniciens 5:21).

4. Quels sont ceux qui seront justifiés devant 
Dieu—ceux qui écoutent la loi, ou ceux qui la mettent 



CollÈge Herbert W. Armstrong Cours de Bible par Correspondance6 leÇon 12

en pratique  ? Romains 2:13. L’apôtre Paul n’a-t-il pas 
déclaré que nous devons observer la loi de Dieu, bien 
que nous soyons sous la grâce divine (qui est le pardon 
non mérité de nos péchés) par la foi dans le sacrifice du 
Christ ? Romains 3:31 et tout le chapitre de Romains 6.

5. À qui Jésus faisait-Il allusion en disant qu’ils 
entreraient dans le Royaume des cieux  ? Mat-
thieu  7:21. L’apôtre Paul mentionne-t-il clairement 
quel est le devoir le plus important d’un chrétien  ? 
1 Corinthiens 7:19. 

commentaire  : Pour entrer dans le Royaume 
de Dieu, nous devons faire quelque chose—nous 
contenter de déclarer que le Christ est notre Sau-
veur ne suffit pas. Dieu veut que nous pratiquions de 
bonnes « œuvres », en tant que chrétiens. Il déclare que 
nous n’entrerons pas dans le Royaume de Dieu si nous 
les négligeons, sous prétexte que le Christ les aurait 
accomplies à notre place. 

6. Peut-on être un vrai chrétien tant qu’on n’a pas 
en soi l’amour de Dieu  ? Lisez et résumez 1 Corin-
thiens 13:1-8, 13 (le mot « charité » dans certaines ver-
sions signifie l’amour de Dieu). Que sommes-nous si 
nous manquons de l’amour de Dieu ? Verset 2.

7. L’amour divin, que Dieu répand en nous par Son 
Saint Esprit, nous rend-il capable d’observer chacun 
des Dix Commandements ? Romains 13:8-10. Quelle 
est la définition biblique de l’amour de Dieu ? 1 Jean 
5:2-3. Comment l’amour de Dieu est-il perfectionné 
dans un chrétien ? 1 Jean 2:5. 

un chrétien « marche » avec dieu
1. Un vrai chrétien est-il quelqu’un qui s’efforce de 

suivre le Christ—d’imiter Son exemple—de «  mar-
cher » avec Lui ? 1 Jean 2:6 ; 1 Pierre 2:21. 

2. Quel est l’un de ces premiers hommes, dans la 
Bible, qui « marcha » avec Dieu ? Genèse 5:22-24.

3. Nommez un autre grand patriarche qui marcha 
avec Dieu avant le Déluge ? Genèse 6:9. Noé trouva-t-
il grâce aux yeux de Dieu ? Verset 8. Était-il un homme 
intègre et fidèle qui respectait Dieu ? Hébreux 11:7. 

4. Quel est le commandement que Dieu donna à 
Abraham ? Genèse 17:1. Pourquoi est-il dit qu’Abraham 
marcha avec Dieu ? Genèse 26:5 ; Hébreux 11:8-10. 

5. Dieu était-Il aussi l’ami et le compagnon d’Abra-
ham  ? 2 Chroniques 20:7 ; Ésaïe 41:8 ; Jacques 2:23. 
Dieu s’adressait-Il à Abraham comme on s’adresse à un 
ami  ? Genèse 18:17-19, 23-33. (Nous avons déjà vu, 
dans les Leçons précédentes de ce cours, que « l’éter-
nel » de l’Ancien Testament était, en réalité, le membre 
de la Famille Dieu qui, plus tard, devint Jésus-Christ.) 

6. Dieu s’adressa-t-Il également à Moïse comme on 
s’adresse à un ami  ? Exode 33:11 ; Nombres 12:7-8 ; 
Deutéronome 34:10. 

7. Comment peut-on devenir un ami de Jésus-
Christ ? Jean 15:14-15. 

commentaire  : De vrais amis marchent ensemble 
et se parlent ouvertement, sans gêne ni crainte. Ils sont 
unis en pensée et vivent en harmonie. Sinon, ils ne 
pourraient être de vrais amis. 

8. Dieu commanda-t-Il à Son Église, l’assemblée 
au désert (Actes 7:38)—l’ancienne nation d’Israël—
de marcher dans Ses voies, autrement dit, d’obéir aux 
lois de Dieu ? Deutéronome 5:32-33 ; 8:6 ; 10:12- 13 ; 
11:22 ; 13:4 ; 26:17 ; 28:9. 

9. Dieu promit-Il de marcher avec eux, s’ils mar-
chaient avec Lui  ? Lévitique 26:3, 12. Les aurait-Il 
bénis abondamment, s’ils auraient marché avec Lui ? 
Lisez et résumez les versets 4-11. 

10. Toutefois si le peuple d’Israël choisissait de se 
rebeller contre Dieu—s’ils refusaient de marcher dans 
Ses voies—que s’ensuivrait-il ? Lévitique 26:14-39. 

commentaire : « Marcher avec Dieu » signifie obéir 
à Ses commandements et à Ses lois, et faire tout ce 
qui Lui est agréable (Lévitique 26:1- 3 ; 1 Jean 3:22). 
C’est la seule façon d’être un vrai chrétien !

11. Quelle doit être l’attitude d’un vrai chrétien, 
face à la société pervertie dans laquelle nous vivons 
tous ? 1 Jean 2:15- 17 ; 1 Pierre 4:1-4 ; Apocalypse 18:4. 
Que doit-il faire ? Matthieu 4:4.

commentaire : Un vrai chrétien ne peut pas conti-
nuer à suivre les mœurs et les coutumes de la société. 
Là où, anciennement, il « suivait la foule », participant 
sans y penser à diverses activités sociales et pratiques 
commerciales, il commencera dorénavant à réfléchir 
à son style de vie. Il doit se demander sans cesse  : 
« Quelle est la volonté de Dieu ? Comment Dieu veut-
Il que je mène ma vie ? » Tout comme le Christ, il dira 
au Père : « Que ta volonté se fasse, et non la mienne ! » 
Il se mettra diligemment à étudier la Parole de Dieu, 
pour connaître la volonté de Dieu, et s’y soumettre. 

Bien entendu, le peuple de Dieu doit vivre dans ce 
monde (Jean 17:15-16). Toutefois, ils doivent obéir à 
Dieu—sans se conformer aux voies de ce monde (Ro-
mains 12:1-2)—et ils doivent s’efforcer de vivre «  en 
paix avec tous les hommes » (verset 18). En cas de dé-
saccord entre lui et son prochain, en ce qui concerne 
les enseignements bibliques, il exprime son opinion 
sans se montrer hostile ou pharisaïque.

12. Quelle autre responsabilité le chrétien a-t-il en-
vers le monde ? Matthieu 5:14-16.
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commentaire : Quoique n’étant pas « du monde » 
au sens où le Christ l’entend dans Jean 17:16, ces 
hommes et femmes de Dieu qui ont le Saint Esprit, et 
qui possèdent la connaissance de la vérité et de la vie 
abondante de Dieu, acceptent la responsabilité d’être 
une « lumière » brillante pour le monde. Le peuple de 
Dieu doit porter le « fruit », ou les caractéristiques, de 
l’Esprit Saint de Dieu dans leur vie de tous les jours. 
Ils doivent faire preuve de bienveillance envers ceux 
qu’ils côtoient quotidiennement, et être prêts à rendre 
service à leur prochain. Ceux que Dieu n’a pas encore 
appelés devraient trouver un encouragement dans ce 
qu’ils remarquent de la façon de penser et du caractère 
de Dieu, présents dans la vie des chrétiens.

13. Quelles sont les premières étapes que le vrai 
chrétien franchit pour montrer qu’il appartient à Dieu, 
et qu’il est un de Ses enfants ? Actes 2:38. Quels est le 
don gratuit que Dieu accorde à celui qui Lui obéit  ? 
Même verset et Actes 5:32. 

commentaire  : Le vrai chrétien est conquis par 
Dieu. Son attitude charnelle, qui est hostile à Dieu, 
est brisée (Romains 8:7-8). Il s’est rendu compte qu’il 
a péché contre Dieu, en transgressant Sa loi sainte 
et juste (1 Jean 3:4). En conséquence, il s’est tourné 

vers Dieu le coeur contrit, et Lui a demandé le par-
don de ses péchés. Ce pardon lui est accordé grâce au 
sacrifice du Christ, qui a payé l’amende encourue à sa 
place, c’est-à-dire la peine de mort, que chaque péché 
exige (Romains 6:23). Ensuite, il obéit à l’ordre de se 
faire baptiser, indiquant à Dieu sa profonde sincérité. 

À la suite de son repentir et de son baptême, il reçoit 
l’Esprit du Père par l’imposition des mains. Il devient 
alors un enfant engendré de Dieu. C’est ainsi que l’on 
devient un véritable chrétien ! 

14. Est-il possible d’être chrétien si l’on n’a pas l’Es-
prit de Dieu ? Romains 8:9-10.

15. Comment Dieu appelle-t-Il une personne qui 
prétend « appartenir  » au Christ, mais qui refuse de 
marcher dans Ses voies—et qui refuse d’observer Ses 
commandements  ? 1 Jean 2:4. Que doit faire, en réa-
lité, celui qui professe d’être chrétien ? Versets 3, 5-6. 

commentaire : Un vrai chrétien, c’est quelqu’un qui 
s’est sincèrement repenti de ses péchés et qui s’efforce, 
avec l’aide du Saint Esprit de Dieu, de vivre selon les 
enseignements de Son Sauveur. Il cherche à faire la vo-
lonté de Dieu en toutes circonstances, comme la Bible 
le révèle. Il bénéficie ainsi du bonheur et de toutes les 
bénédictions qui résultent de son obéissance à Dieu ! 
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la loi de dieu et  
les dix commandements

Jésus-Christ prêcha l’Évangile du Royaume de Dieu. 
Il annonça  : « … repentez-vous, et croyez à la bonne 
nouvelle  » (Marc 1:15). À maintes reprises, la Bible 
enseigne le repentir du péché, lequel est la transgres-
sion de la grande loi spirituelle de Dieu (1 Jean 3:4), 
résumée dans 10 grands principes universels—les Dix 
Commandements. 

Comme nous l’avons déjà vu dans notre étude de 
la Bible, le repentir constitue la première étape vers le 
salut. Avant que Dieu nous pardonne nos péchés, nous 
devons nous repentir sincèrement d’avoir transgressé 
Sa Loi. « Crains Dieu et observe ses commandements. 
C’est là ce que doit faire tout homme  » (Ecclésiaste 
12:13). Revoyons quelques faits essentiels concernant 
la loi de Dieu et les Dix Commandements, afin de 
noter comment ils s’appliquent à la vie chrétienne. 

1. Les Dix Commandements sont-ils clairement 
mentionnés dans la Bible  ? Exode  20:1-17 ; Deutéro-
nome 5:6-21. 

2. Comment savons-nous qu’il y a effectivement 
Dix Commandements  ? Exode 34:28 ; Deutéronome 
4:13 ; 10:4. 

3. Le patriarche Abraham—le « père  » des fidèles 
(Romains 4:16)—pensait-il qu’il est important d’ob-
server les commandements et les lois de Dieu  ? Ge-
nèse 26:5. Quelle était l’attitude de David à l’égard de 
la loi de Dieu ? Lire et résumer tout le Psaume 119. 

commentaire  : David a écrit  : «  Combien j’aime 
ta loi ! Elle est tout le jour l’objet de ma méditation » 
(Psaume 119:97). Il avait donc l’habitude de la méditer 
et de l’étudier. Elle était pour lui comme une lampe à 
ses pieds et comme une lumière sur son sentier (verset 
105). Il mit son cœur à observer les statuts de Dieu 
(verset 112). Son obéissance aux commandements de 
Dieu le rendait plus sage que ses ennemis (verset 98). À 
travers ce Psaume, David explique combien il aimait la 
loi de Dieu, qui lui servait de guide dans sa vie.

Abraham aussi obéissait aux commandements, sta-
tuts et lois de Dieu (Relisez Genèse 26:5). C’est là l’une 
des raisons pour lesquelles Abraham et David occupe-
ront tous deux un poste très élevé dans le futur gouver-
nement de Dieu sur la terre. Tous les deux obéissaient 
aux commandements et avaient un grand respect pour 
la loi de Dieu.

Cependant, dans le cas d’Abraham, il vécut long-
temps avant que la loi de Dieu fut donnée au mont 
Sinaï à la nation d’Israël. Comment alors lui fut-il pos-
sible d’obéir à cette loi ? Comprenons.

4. Où le mot «  péché  » est-il mentionné pour la 
première fois dans la Bible ? Genèse 4:7. En dépit de 
l’avertissement de Dieu, Caïn tua-t-il son frère Abel ? 
Versets 8-10. 

commentaire  : Caïn pécha et transgressa le si-
xième Commandement. Puisque la loi définit le péché 
(1 Jean 3:4) et qu’elle révèle ce que le péché représente 
(Romains 3:20, dernière partie), et puisque Dieu 
n’impute pas le péché quand il n’y a point de loi (Ro-
mains 5:13, dernière partie), alors la Loi de Dieu a du 
être en vigueur avant que Dieu ne la révèle aux Israé-
lites. Remarquez ces autres exemples :

5. Le roi Abimélec savait-il que c’était un péché de 
transgresser le septième Commandement—de com-
mettre l’adultère avec la femme d’un homme  ? Ge-
nèse 20:1-7, spécialement versets 5 et 6.

6. Joseph savait-il aussi, que commettre l’adultère 
était pécher contre Dieu  ? Genèse 39:7-10, surtout le 
verset 9.

7. Jacob donna-t-il instruction à sa maison de se 
débarrasser de leurs idoles—d’arrêter de transgresser 
les deux premiers Commandements ? Genèse 35:2-4.

8. Avant que la loi fut donnée au Mont Sinaï 
(Exode 20:24), les Israélites étaient-ils déjà au courant 
du quatrième Commandement—et de sanctifier le 
sabbat ? Exode 16:4, 22-30.

commentaire : Bien avant le Mont Sinaï, la loi de 
Dieu était connue—comme le démontre les comman-
dements, les statuts et les lois observés par Abraham et 
d’autres. Mais quelles sont ces lois et statuts ?

D’ordinaire, les statuts interdisent ou ordonnent 
certaines choses de moindre importance que les Dix 
Commandements. Ils magnifient ou révèlent les appli-
cations spécifiques des commandements.

Avec les statuts, Dieu donna aussi aux patriarches 
Ses jugements pour la protection des droits légaux de 
chacun. Les jugements sont des décisions formelles 
basées sur la loi de Dieu révélée antérieurement. Ces 
décisions servent à régler de futurs conflits similaires 
et à prononcer une sentence ou un verdict.

En général, les Dix Commandements s’appliquent à 
la conduite individuelle, les statuts aux affaires natio-
nales ou ecclésiastiques, et les jugements aux décisions 
légales rendues selon les principes des Dix Comman-
dements et statuts. Comme nous l’avons vu, la Bible 
montre que les commandements, statuts et jugements 
étaient en vigueur avant l’ établissement de l’alliance de 
Dieu avec la nation d’Israël ! 

Pourquoi alors Dieu dut-t-Il révéler ses lois aux en-
fants d’Israël lorsqu’Il fit alliance avec eux ? 
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Simplement parce que le peuple s’était écarté si loin 
de la vérité à l’époque de Moïse que Dieu dut révéler 
Ses lois et statuts de nouveau aux Israélites. L’ancien 
Israël avait perdu beaucoup, sinon la plupart, de la 
connaissance des voies de Dieu tandis qu’ils étaient 
asservis aux Égyptiens. Puisque les Dix Commande-
ments étaient déjà en vigueur, la seule chose nouvelle 
pour eux au Mont Sinaï fut la forme écrite et codifiée 
sous laquelle Dieu les présenta au peuple après les leur 
avoir énoncés de Sa propre voix. 

Les statuts et les jugements civils furent aussi révélés 
à Israël pour montrer comment les Dix Commande-
ments devraient être mis en pratique pour la nation 
physique. Ces lois civiles furent écrites dans le « livre 
de l’alliance », et Israël agréa d’obéir à toutes les lois de 
Dieu (Exode 24:3-4, 7-8). 

Le prononcé de la loi au Mont Sinaï se passa presque 
deux mois après l’exode des Israélites hors d’Égypte. 
Ce ne fut que dix mois plus tard, un an après qu’Is-
raël quitta l’Égypte, que Dieu ajouta le système des 
sacrifices et des offrandes (voyez Exode 40:17 et Lévi-
tique 1:1-2) parce qu’Israël ne pouvait pas garder la loi 
de Dieu. 

Les sacrifices étaient un rappel des péchés des Israé-
lites et servaient comme un substitut temporaire du 
sang du Christ. Ce système des lois sacrificielles—pas 
les commandements, statuts et jugements—est la 
loi qui fut « ajoutée à cause des transgressions » (Ga-
lates  3:19 ; Voyez aussi Jérémie 7:22-23). Le sacrifice 
de Jésus-Christ a aboli ces lois sacrificielles addition-
nelles—pas la loi spirituelle de Dieu, qui était en vi-
gueur bien avant le Mont Sinaï et l’Ancienne Alliance ! 

(Le sujet de l’Ancienne et de la Nouvelle Alliance et 
ce qu’elles impliquent pour le vrai chrétien aujourd’hui 
sera traité dans une prochaine Leçon.) 

9. L’Apôtre Paul déclara-t-il que l’observance des 
Dix Commandements n’était plus requise depuis long-
temps parce que les chrétiens du Nouveau Testament 
étaient maintenant sous la grâce ? Romains 6:1-2. 

commentaire : La réponse de Paul : « Loin de là » ! 
Il exhorta les chrétiens de ne pas «  continuer à pé-
cher »—en violant la loi de Dieu (1 Jean 3:4)—« afin 
que la grâce abonde  ». Se livrer au péché mène à la 
mort tandis que se soumettre à l’obéissance conduit à la 
justice (Romains 6:16). Ce sont les commandements de 
Dieu qui sont justes ! (Psaume 119:172). Évidemment, 
nous devons obéir aux commandements de Dieu. 

10. Jésus-Christ Lui-même observa-Il les Dix Com-
mandements  ? Jean 15:10. Enseigna-t-Il aux autres à 
faire de même ? Matthieu 19:16-19. 

commentaire : Dans Matthieu 19, Jésus fait claire-
ment allusion aux Dix Commandements. Il savait que 
les dix points de la loi de Dieu apporteraient la paix, 
le bonheur et la joie pour tout individu ou nation qui 
choisirait de les observer. 

11. La Bible indique-t-elle que l’Église, fondée par 
Jésus-Christ, doit enseigner aujourd’hui l’obéissance 
aux Dix Commandements ainsi qu’aux autres instruc-
tions données par le Christ ? Matthieu 28:20. 

12. Les lois et les commandements de Dieu sont-
ils saints, justes et bons ? Romains 7:12. Le respect des 
Dix Commandements procure-t-il la paix d’esprit  ? 
Psaume 119:165. 

commentaire  : Un individu qui ne cesse de trans-
gresser la loi de Dieu ne peut pas vraiment jouir de la 
paix d’esprit. Il éprouve de la crainte et des frustra-
tions; il n’a pas la conscience tranquille. Mais celui qui 
garde la loi de Dieu a la conscience tranquille. Il est en 
paix avec Dieu, avec lui-même, et avec son prochain. 
Il a « la paix de Dieu, qui surpasse toute intelligence » 
(Philippiens 4:7). 

13. Dieu répond-t-Il à nos prières lorsque nous 
gardons Ses commandements ? 1 Jean 3:22. Les chré-
tiens qui gardent Ses commandements Lui sont-ils 
agréables ? Même verset. 

commentaire  : Clairement, Dieu s’attend à ce que 
les vrais chrétiens Lui obéissent et gardent Ses comman-
dements. L’obéissance apporte des bénédictions abon-
dantes, et un maximum de bienfaits résulte en faveur 
de ceux qui observe plus que la simple « lettre de la loi. » 

14. Comment Jésus amplifia-t-Il (ou «  accomplit-
Il  ») les Dix Commandements  ? Matthieu 5:21-22, 
27- 28. L’apôtre Jean en saisit-il le principe ? 1 Jean 3:15. 
L’apôtre Paul comprenait-il l’aspect spirituel de la loi 
de Dieu ? Romains 7:14. 

commentaire : Jésus ne vint pas pour abolir la loi 
de Dieu (Matthieu 5:17) ; au contraire, Il vint pour les 
enseigner et pour démontrer, par Son exemple, com-
ment vivre selon l’ intention spirituelle de la loi. 

Dans l’Ancien Testament, Dieu demandait seule-
ment une obéissance physique de la part de l’assem-
blée au désert, Son « Église ». Il ne s’agissait que d’une 
soumission à la lettre de la loi. C’est parce que l’Église 
de Dieu de l’Ancien Testament—l’ancienne nation 
d’Israël—n’avait pas reçu le Saint Esprit qui leur aurait 
permis d’obéir également à l’ intention spirituelle des 
Dix Commandements. Ce n’est que depuis l’établis-
sement de l’Église du Nouveau Testament que Dieu 
a mis Son Saint Esprit à la disposition de ceux qu’Il 
appelle. Il désire que Ses enfants engendrés de l’Esprit 
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Lui obéissent en esprit, en gardant l’intention spiri-
tuelle—la plénitude—de Sa loi. 

Afin de s’assurer que Ses disciples, à travers les 
siècles, comprendraient l’ampleur de cette « loi grande 
et magnifique » (Ésaïe 42:21), Jésus énuméra quelques-
uns des commandements tels que ceux relatifs au 
meurtre et à l’adultère, en tant qu’exemples frappants. 
Il enseigna que nous ne devons pas seulement nous 
abstenir des actes physiques de meurtre et d’adultère, 
mais d’éviter autant la haine que la convoitise sexuelle 
dans nos pensées. 

La haine contre un autre être humain est l’esprit de 
meurtre. La convoitise sexuelle est l’esprit d’adultère. 
Le Christ a amplifié la Loi en nous montrant com-
ment l’observer dans nos pensées et par notre attitude. 
Voyons comment nous pouvons garder l’intention 
spirituelle de la loi de Dieu, même si ce n’est encore 
qu’imparfaitement puisque nous ne sommes pas en-
core nés de Dieu. 

15. Comment Jésus-Christ résuma-t-Il la grande 
Loi divine des Dix Commandements  ? Matthieu 
22:36-40. Quel est le trait dominant de la nature et du 
caractère de Dieu ? 1 Jean 4:8, 16. 

commentaire  : Les Dix Commandements sont 
l’expression de l’amour divine de Dieu, car ils reflètent 
Son caractère, qui peut se résumer par un mot: l’amour. 
Comme nous l’avons vu dans la leçon précédente, cet 
amour n’est pas humain, mais divin ; il vient directe-
ment de Dieu par Son Saint Esprit (Galates 5:22). 

Puisque Dieu est amour, Jésus montra que l’inten-
tion spirituelle et le but qui se dégagent de la Loi de 
Dieu constituent l’amour. Les quatre premiers Com-
mandements nous indiquent comment aimer Dieu, 
tandis que les six derniers nous enseignent à aimer 
notre prochain—c’est-à-dire, tous les êtres humains.

16. Si nous possédons et exerçons l’Esprit de Dieu, 
l’amour qu’Il répand nous nous rend-il capables « d’ac-
complir  »—d’observer—la Loi spirituelle de Dieu  ? 
Romains 5:5 ; 13:10. 

commentaire  : L’amour divin de Dieu, qui est 
communiqué par Son Saint Esprit, aux chrétiens 
convertis, s’exprime par l’observance de Sa loi—les 
Dix Commandements. Tout d’abord, il se manifeste 
par la louange et l’adoration de Dieu, et par une com-
plète obéissance à Sa volonté ; et ensuite, par le souci 
profond, la compassion, l’amabilité et le service que 
nous témoignons envers notre prochain.

L’amour de Dieu nous fournit la force de respecter, 
ou d’accomplir, l’esprit de la Loi. Comme l’apôtre Paul 
explique  : «  Celui qui aime les autres a accompli la 

loi. En effet, les commandements: Tu ne commettras 
point d’adultère, tu ne tueras point, tu ne déroberas 
point, tu ne convoiteras point, et ceux qu’il peut encore 
y avoir, se résument dans cette parole : Tu aimeras ton 
prochain comme toi-même. L’amour ne fait point de 
mal au prochain ; l’amour est donc l’accomplissement 
de la loi » (Romains 13:8-10 ). (Nous verrons plus loin 
comment Dieu nous aide à observer Sa Loi spirituelle.) 

17. Pourrait-il y avoir de la vérité dans la croyance 
très répandue que l’amour accomplit la loi de Dieu 
d’une telle façon que ce n’est plus nécessaire d’observer 
la loi ? 1 Jean 5:2-3 ; Jean 14:15 ; 15:9-10 ; 2 Jean 5-6. 

commentaire  : L’apôtre Jean a souligné l’impor-
tance de l’amour. Or, ni lui ni les autres rédacteurs 
des Saintes Écritures n’ont jamais écrit que l’amour 
abolit, supplante ou détruit la Loi de Dieu. Jean—qui 
était un ami intime, un disciple et un apôtre de Jésus-
Christ—déclare qu’il n’est pas possible d’avoir l’amour 
de Dieu sans observer les commandements de Dieu. 

18. L’apôtre Paul enseigna-t-il que l’observance des 
commandements de Dieu était un aspect essentiel de la 
vie chrétienne ? 1 Corinthiens 7:19.

commentaire : La dernière partie de ce verset dit : 
« l’observation des commandements de Dieu est tout ».

19. L’apôtre Jacques confirme-t-il la nécessité de 
garder les commandements de Dieu ? Jacques 2:10-12. 
Sommes-nous jugés par la façon que nous observons les 
commandements  ? Verset 12. Jacques fait-il allusion 
aux commandements en tant que la « loi de liberté ? » 
Même verset. 

commentaire : La Loi de Dieu est la voie qui mène 
à la paix, au bonheur et à la joie. C’est l’un des plus 
grands dons que Dieu donne à l’humanité. La Loi fut 
donnée pour rendre l’homme heureux, pour le guider 
vers une vie d’abondance et pour le mener à la vie éter-
nelle—la liberté ultime ! Tous les maux de ce monde 
ont été causés par la transgression de la grande Loi de 
Dieu, telle qu’elle est résumée dans les Dix Comman-
dements. 

20. Jacques insiste-t-il que les chrétiens « mettent en 
pratique » la Loi, et qu’ils « persévèrent » dans la loi de 
la liberté—les Dix Commandements ? Jacques 1:22-25. 

21. Pouvons-nous « gagner » notre salut par notre 
soumission à Dieu ? Romains 6:23 ; Éphésiens 2:8- 9. 
D’autre part, si nous continuons à transgresser Sa Loi, 
pouvons-nous espérer entrer dans Son Royaume  ? 
Matthieu 7:21 ; 19:17-19. 

commentaire  : Vous ne pouvez pas «  gagner  » le 
salut par l’observance des Dix Commandements ou 
toutes les autres lois de Dieu. La vie éternelle est un 
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don de Dieu ! Vous pourriez vivre toute une vie dans le 
respect parfait des Dix Commandements, mais cela ne 
vous ferait pas mériter l’immortalité ! 

Mais vous ne pouvez pas non plus hériter la vie éter-
nelle en transgressant la Loi de Dieu ! (Romains 6:23). 
À maintes reprises, Jésus-Christ a dit que, en tant que 
chrétiens, nous devons nous efforcer d’observer la Loi 
de Dieu de tout notre être. Se faisant, aidés de Son 
Saint Esprit, nous avons Sa promesse que, grâce à Sa 
miséricorde, Son sacrifice paie l’amende des péchés 
dont nous nous repentons (1 Jean 1:7-9).

« souviens-toi du jour du repos »
La plupart des prétendus chrétiens considèrent que le 
dimanche a remplacé le sabbat du septième jour de 
la semaine. Ils en sont venus à croire qu’en observant 
le dimanche, ils honorent le quatrième Commande-
ment. Il y en a même qui pensent qu’on n’a pas besoin 
d’observer un jour précis, étant donné que, selon eux, 
chaque jour, pratiquement, est un sabbat « spirituel ». 

Examinons la Parole de Dieu pour savoir ce qu’elle 
dit à ce sujet. 

1. Quand, comment, et par qui le sabbat a-t-il été 
« institué » ? Genèse 2:1-3 ; Marc 2:28.

commentaire  : Jésus-Christ est le «  Maître  » du 
sabbat parce que c’est Lui qui l’a créé et institué  ! 
(Souvenez-vous que le Christ est « l’éternel » Dieu 
de l’Ancien Testament, et le Créateur de toutes choses 
sous la direction de Dieu le Père.) 

Le Christ a institué le jour du sabbat en Se reposant 
le septième jour de la semaine de la Création. Il bénit 
et sanctifia le sabbat—en y plaçant Sa faveur divine et 
en désignant cette période de 24 heures, qui a lieu tous 
les sept jours, pour un but et un usage spécial.

2. D’après Jésus, pour qui le sabbat a-t-il été fait ? 
Marc 2:27.

commentaire : Jésus déclara : « Le sabbat a été fait 
pour l’homme ». Il fut institué juste après la création 
de l’homme. Le sabbat fut consacré, dès la Création, 
pour le bien de l’humanité entière. (Puisque Adam 
était le premier homme, il représentait toute la race 
humaine qui est issue de lui.) 

3. De quelle façon le Christ a-t-Il voulu que le sab-
bat serve aux besoins de l’homme  ? Exode 20:8-11 ; 
Deutéronome 5:12-15. 

commentaire  : Dieu a sanctifié (rendu saint) le 
septième jour de la semaine—et Il nous ordonne de 
l’observer comme un jour saint. Le sabbat est donc une 
période sanctifiée, et il a été créé pour être une grande 
bénédiction pour toute l’humanité. 

Le terme sabbat signifie « repos » dans l’original hébreu. 
Après une semaine de travail, un simple repos physique 
et une détente mentale constituent déjà une raison suf-
fisante pour le sabbat. Néanmoins le but réel du sabbat 
signifie bien plus qu’une interruption de notre travail. En 
effet, le sabbat du septième jour est inextricablement lié 
au Dessein divin transcendant de la création de l’homme. 

Les êtres humains ont désespérément besoin de ce 
laps de temps pour être en contact spirituel avec Dieu, 
pour penser davantage à leur Créateur, et pour adorer 
Dieu par la prière, l’étude de la Bible et la fraternisa-
tion chrétienne. 

4. L’observance du sabbat est-elle un «  signe  » 
d’identification entre Dieu et Son peuple Israël  ? 
Exode 31:13-17. 

commentaire  : Retraçons brièvement une partie 
de l’histoire d’Israël. Rappelez-vous que les Israélites 
avaient été esclaves, en Égypte. Là-bas, il leur était 
interdit d’adorer le vrai Dieu. Ils étaient forcés de tra-
vailler tout les jours de la semaine. Au fil des années, ils 
oublièrent la connaissance du jour du sabbat que Jacob, 
Isaac et Abraham leur avait transmise. 

Après avoir miraculeusement délivré les Israélites de 
la main de leurs oppresseurs cruels, Dieu leur révéla 
le jour exact où tombait le sabbat du septième jour. 
Le sixième jour (vendredi), Dieu donna au peuple 
une double quantité de manne. Il leur ordonna de se 
reposer le septième jour (samedi) lorsqu’ils ne trouve-
rait point de manne (Exode 16:22-30). À noter que le 
miracle de la manne se renouvela chaque semaine pen-
dant quarante ans dans le désert (verset 35). Après leur 
avoir révélé le véritable jour du sabbat, Dieu codifia le 
commandement du sabbat au Mont Sinaï en l’incluant 
comme un des Dix grands Commandements, qu’Il 
écrivit sur deux tables de pierre. 

Afin de rappeler aux Israélites que l’Éternel Dieu est 
le Créateur et le Souverain suprême de tout l’univers, 
Dieu décréta que l’observance du sabbat serait le grand 
«  signe  » unique par lequel ils pourraient toujours se 
rappeler qui Il est, et qui ils sont. 

Beaucoup d’autres nations avaient des lois qui cor-
respondaient vaguement aux lois de Dieu. Certaines 
avaient des lois morales très strictes, habituellement 
criminelles (par exemple, contre le meurtre et le vol), 
mais aucune de ces nations n’avait une loi quelconque 
se référant à l’observance du sabbat de leur Créateur. 
En conséquence, ce commandement, à lui seul, allait 
distinguer Israël de toutes les autres nations. 

Dieu ordonne l’observance du sabbat de deux ma-
nières distinctes en faisant une alliance à part avec Son 
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peuple Israël. (L’observance du sabbat était déjà un 
des Dix Commandements que Dieu donna à Moïse, 
peu avant la ratification de l’Ancienne Alliance.) Or 
l’observance du sabbat était une alliance perpétuelle 
(Exode 31:16) qui identifierait le peuple de Dieu. 

De même, l’observance du sabbat du septième jour 
est un des signes qui nous permet d’ identifier ceux qui 
forment le peuple de Dieu aujourd’hui. 

5. La Bible ne révèle-t-elle pas que le vrai chrétien 
est celui qui est devenu un Israélite spirituel—étant 
«  la postérité d’Abraham  » par Jésus-Christ  ? Ga-
lates 3:28- 29 ; Romains 4:16 ; 9:4. 

commentaire : Dieu fit Son alliance relative au sab-
bat avec la « postérité » physique d’Abraham. À travers 
les générations, ses descendants devaient observer ce 
jour-là. Aujourd’hui, les chrétiens engendrés de l’Es-
prit sont devenus la « postérité » spirituelle d’Abraham, 
par la foi en Christ, et se trouvent ainsi dans l’obliga-
tion d’observer le jour du sabbat !

6. Jésus-Christ observa-Il le sabbat ? Luc 4:16, 31. 
commentaire : Jésus assistait régulièrement au ser-

vice religieux chaque sabbat « selon sa coutume ». Il a 
donc accomplit Son propre commandement qui pres-
crit qu’il doit y avoir une « sainte convocation » le jour 
du sabbat (Lévitique 23:3). Évidemment Il observât ce 
jour-là, car c’est Lui-même qui avait institué le sabbat à 
l’origine et qui avait ordonné de le sanctifier ! 

7. La Bible révèle-t-elle que l’Église primitive du 
Nouveau Testament observait également le sabbat  ? 
Actes 13:14-15, 42-44 ; 14:1 ; 17:1-2 ; 18:1-11. 

8. Était-ce la « coutume » de Paul (Actes 17:2), tout 
comme c’était la «  coutume  » du Christ (Luc 4:16), 
d’observer le sabbat? Est-ce parce que Paul en avait l’en-
vie, ou parce que Jésus-Christ demeurait en lui ? Galates 
2:20. Le Christ est-Il le même « hier, aujourd’hui et éter-
nellement » ? Hébreux 13:8.

commentaire : Il est tout à fait évident que l’apôtre 
Paul observait fidèlement le sabbat du septième jour. Et 
si le Christ vit en nous aujourd’hui, par l’intermédiaire 
du Saint Esprit, comme Il vivait dans Paul, dans ce cas 
nous devons aussi observer ce même jour que Jésus et 
Paul ont observé ! (1 Corinthiens 11:1). 

9. Quel est la mise en garde que Dieu donne aux 
chrétiens dans Hébreux 3:8-13 ? La rébellion, notam-
ment la transgression de la loi relative au sabbat, n’est-
elle pas la raison pour laquelle Dieu empêcha toute une 
génération des Israélites d’entrer dans Son « repos » ? 
Ézéchiel 20:12-13, 15-16.

commentaire : Du fait que les Israélites, dans leur 
rébellion, avaient souillé les sabbats de l’Éternel, Dieu 

ne permit pas à la génération qui sortit d’Égypte d’en-
trer dans la Terre promise—laquelle est une représen-
tation symbolique du Royaume de Dieu. Ces Israélites 
sous Moïse, étaient en route pour cette Terre promise, 
tout comme les enfants engendrés de l’Esprit de Dieu, 
aujourd’hui, sont sur la route qui mène au Royaume 
de Dieu. 

Le mot « repos » dans Hébreux 3:11 vient du grec 
katapausis, et signifie «  repos  » ou «  lieu de repos  ». 
Dans ce contexte, il dénote que l’ancien Israël devait 
« se reposer » des rigueurs de son voyage dans le désert 
en entrant dans la Terre promise. C’est un type du 
repos spirituel pour les chrétiens—qui naîtront en tant 
que fils de Dieu immortels dans le Royaume de Dieu ! 

10. Était-ce surtout à cause de leur incrédulité que 
les Israélites désobéirent à Dieu, et en conséquence, se 
privèrent de la bénédiction de pouvoir entrer dans le 
« repos » que Dieu leur avait réservé—en l’occurance, 
le pays de Canaan ? Hébreux 3:19 ; 4:1-2. 

commentaire  : À cause de leur incrédulité, les 
Israélites «  eurent le cœur endurci  ». Ils profanèrent 
les sabbats de Dieu. Or, c’était justement par les sab-
bats que leur Créateur les mettait à l’ épreuve pour voir 
s’ils allaient ou non Lui obéir (« afin que je le mette 
à l’épreuve, et que je voie s’il marchera ou non, selon 
ma loi  »—Exode 16:4). C’est pourquoi Dieu déclara 
de cette génération-là, « Ils n’entreront pas dans mon 
repos » (Hébreux 3:11). 

Effectivement, cette génération-là n’entra pas dans 
la Terre promise, à l’exception de Josué et de Caleb 
qui Lui étaient restés fidèles. Leurs enfants, ceux qui 
étaient nés au cours des quarante ans dans le désert, 
y entrèrent avec ces deux hommes. Auparavant, Dieu 
avait promis de donner cette terre aux descendants 
d’Abraham. Dieu était donc tenu par Sa promesse. 

Lorsque la nouvelle génération se préparait à traver-
ser le Jourdain et à entrer dans la Terre promise, Josué 
dit aux hommes de trois des tribus : « L’Éternel, votre 
Dieu, vous a accordé du repos, et vous a donné ce 
pays » (Josué 1:13). 

11. Si les chrétiens du Nouveau Testament croient 
Dieu et Lui obéissent, peuvent-ils entrer dans leur 
« repos »—la vie éternelle dans le Royaume de Dieu ? 
Hébreux 4:3, les dix premiers mots, et verset 11. 

commentaire : Il va sans dire que le fait de croire 
profondément en Dieu se traduit par l’obéissance ! Si 
quelqu’un croit vraiment à la Parole de Dieu, il respec-
tera le sabbat ! 

12. Les vrais croyants ne doivent-ils pas observer 
le sabbat de l’Éternel chaque semaine en tant que 
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symbole de leur « repos » futur dans le Royaume de 
Dieu ? Hébreux 4:9. 

commentaire : Le mot « repos », dans les troisième 
et quatrième chapitres de l’Épître aux Hébreux, a été 
traduit du mot grec katapausis. Toutefois, au verset 9 
du quatrième chapitre où nous lisons, en français, « Il y 
a donc un repos de sabbat réservé au peuple de Dieu », 
le mot grec est sabbatismos, qui signifie littéralement 
l’observance du sabbat. 

Donc, à cause du «  repos  » futur (katapausis)—le 
Royaume de Dieu dans lequel l’Israël spirituel doit 
entrer—il reste pour eux un sabbatismos, l’observance 
du jour de sabbat. Autrement dit, les chrétiens entre-
ront dans le « repos » futur du Royaume de Dieu s’ils 
observent maintenant le sabbat hebdomadaire, lequel 
symbolise le Royaume !

La plupart des traductions anglaises de la Bible 
ont correctement traduit Hébreux 4:9. Même dans 
la marge de la version King James nous lisons  : «  Il 
reste donc une observance d’un sabbat pour le peuple de 
Dieu ». La version Standard Révisé le traduit comme 
suit : « Alors, il reste un repos du sabbat pour le peuple 
de Dieu ». La Bible de Jérusalem dit : « Il doit y avoir, 
donc, un endroit de repos réservé pour le peuple de 
Dieu, le repos du septième jour ». 

13. Quel autre encouragement est-il donné aux chré-
tiens pour leur entrée dans le « repos » éternel de Dieu ? 
Hébreux 4:10-11. D’où peuvent-ils obtenir l’aide dont ils 
ont besoin—la foi—pour obéir à Dieu ? Versets 14-16. 

commentaire : Notez-les versets 10-11 : « Car celui 
qui entre dans le repos de Dieu [le Royaume de Dieu] 

se repose aussi de ses œuvres, comme Dieu s’est reposé 
des siennes [le septième jour de la Création]. Efforçons-
nous donc d’entrer dans ce repos, afin que personne ne 
tombe en donnant le même exemple de désobéissance 
[que donna l’Ancien Israël]. » 

Le septième jour de l’Éternel ne doit pas être pris 
à la légère ; c’est à la fois un mémorial et l’ombre des 
choses à venir. D’une part, le mémorial de la Création, 
et de l’autre, l’ombre du « repos » éternel dans lequel 
entreront les chrétiens engendrés de l’Esprit, lorsqu’ils 
naîtront dans la Famille éternelle de Dieu. 

14. Dieu ordonna-t-Il à la nation d’Israël de tenir 
une « sainte convocation » chaque sabbat ? Lévitique 
23:3 ; Nombres 28:25. Quelle est la recommandation 
biblique, à ce sujet, en ce qui concerne les chrétiens  ? 
Hébreux 10:25. 

commentaire  : Les chrétiens de l’Église primitive 
du Nouveau Testament s’assemblaient chaque sabbat 
pour adorer Dieu. De même, aujourd’ui, les membres 
de l’Église de Dieu s’assemblent pour adorer Dieu 
durant les sabbats et les Jours saints de Dieu. L’Église 
de Philadelphie de Dieu a des congrégations de par le 
monde. Chaque sabbat, le peuple de Dieu se réunit 
pour recevoir l’instruction et l’inspiration spirituelle 
de la Parole de Dieu, telle qu’elle est expliquée par les 
ministres de Son Église (Éphésiens 4:11-13).

les sept fêtes annuelles
Dieu a un Plan magistral par lequel Il accomplit Son 
dessein merveilleux pour l’humanité. Ce Plan divin, 
que si peu de gens comprennent, nous est exposé dans 
les sept fêtes annuelles, que les chrétiens doivent fidèle-
ment observer, pour une raison vitale. 

De même que le sabbat hebdomadaire symbolise 
l’entrée des chrétiens dans le « repos » éternel, en tant 
qu’enfants de Dieu glorifiés, et nés de l’Esprit dans 
la Famille de Dieu, de même, les sept fêtes annuelles 
révèlent, étape par étape, l’ élaboration du Plan de Dieu 
pour l’humanité. Non seulement chaque Fête repré-
sente une étape importante dans ce Plan, mais aussi 
l’observance annuelle de toutes ces Fêtes, permet au 
peuple de Dieu d’avoir toujours à l’Esprit la connais-
sance et la signification du plan de Dieu, ainsi que leur 
part dans ce Plan divin. 

Dieu fit connaître ces Fêtes à l’ancien Israël par 
l’intermédiaire de Moïse. La nation d’Israël était « l’as-
semblée [l’Église de Dieu] au désert » (Actes 7:38). 

Étant donné que l’homme, à travers l’histoire, a tra-
vaillé proche de la terre pour en tirer sa nourriture phy-
sique, Dieu s’est servi des récoltes agricoles annuelles 
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de la Terre promise (où se trouve la nation moderne 
d’Israël) en tant que symboles de Ses récoltes spirituelles 
d’êtres humains. 

Les anciens Israélites ne comprirent pas la signi-
fication spirituelle de ces Fêtes annuelles de Dieu. 
Néanmoins, les enfants engendrés de l’Esprit de 
Dieu peuvent comprendre ! 

Grâce aux enseignements du Christ et des apôtres, 
nous pouvons maintenant comprendre que Dieu veut 
que les Fêtes printanières symbolisent Son Église—de 
manière répétitive, année après année—pour que les 
membres de l’Église se souviennent que ceux qu’Il a 
appelés à devenir Ses enfants engendrés de Son Esprit, 
avant le Second Avènement du Christ, ne représentent 
que les « prémices  » (ou premiers fruits)—ils ne repré-
sentent qu’une infime partie de toute la récolte spirituelle 
des êtres humains que Dieu aura appelés dans Sa Famille 
immortelle. Plus tard, comme l’indique les Fêtes autom-
nales, Dieu appellera au salut le reste de l’humanité ! 

Au 23ème chapitre du Lévitique, nous trouvons une 
liste des Fêtes de l’Éternel. Les trois premières, com-
mençant par la Pâque, sont un mémorial de la première 
phase du Plan de Dieu. Elles représentent les «  pré-
mices  » de la récolte spirituelle de Dieu. Les quatre 
dernières se rapportent à la récolte future, lorsque Dieu 
appellera des milliards et des milliards de gens au cours 
de la récolte spirituelle automnale ! 

Avant d’entreprendre cette étude des fêtes annuelles 
de Dieu pour apprendre ce qu’elles signifient pour les 
chrétiens aujourd’hui, remarquons quelques faits his-
toriques. 

La plupart des commentaires bibliques recon-
naissent que les nombreuses allusions faites à ces Fêtes 
annuelles, dans le Nouveau Testament, indiquent 
que leur observance était familière à l’église primitive, 
connue, acceptée—et même considérée comme allant 
de soi. Ce qu’il faut surtout noter, c’est que le Christ et 
l’Église de Dieu avaient coutume d’observer les Fêtes 
annuelles. « Dans l’église chrétienne primitive, la célé-
bration des festivals, avec le peuple juif, ne fut jamais 
contestée. Aussi ne fut-il pas nécessaire d’en faire une 
mention spéciale.  » (Nouveau Dictionnaire Internatio-
nal Théologique, volume 1, page 628). 

En revanche, une étude minutieuse du Nouveau 
Testament révèle clairement que les Fêtes annuelles 
de l’Éternel prirent une nouvelle signification dans 
l’église apostolique de Dieu. L’exemple et l’enseigne-
ment de Jésus, à ce sujet, nous fournissent une com-
préhension nouvelle de la signification de ces Jours, et 
nous montrent comment ils doivent être observés. 

Veuillez noter ce que déclare l’Encyclopédie Britan-
nica au sujet de l’observance modifiée des Fêtes de 
Dieu par l’Église primitive du Nouveau Testament  : 
« L’idée du caractère sacré des époques spéciales [des 
fêtes religieuses traditionnelles comme les Pâques et 
Noël] était absente dans l’esprit des premiers chré-
tiens, qui continuaient à observer les Fêtes juives [de 
Lévitique 23], mais avec un esprit nouveau, en tant que 
commémorations d’événements que ces Fêtes avaient 
symbolisés » (volume 8, page 828, 11ème édition ; c’est 
nous qui traduisons tout au long de ce Cours). 

1. D’après la Bible, qui a institué ces Fêtes annuelles, 
en plus du sabbat hebdomadaire ? Lévitique 23:1-4. 

commentaire : Elles ne sont pas appelées les « fêtes 
des Juifs  » ou les «  fêtes de Moïse  » comme certains 
voudraient le croire. Elles sont les fêtes de l’Éternel qui 
les a décrétées et qui les a données à Son peuple. 

2. Dieu a-t-Il également précisé que Ses Fêtes an-
nuelles devraient être observées en plus du sabbat heb-
domadaire ? Lévitique 23:37-38.

3. Quelle est la première Fête qui doit être observée, 
chaque année ? Lévitique 23:5. À quelle époque Dieu 
institua-t-Il la toute première Pâque ? Exode 12:1-14. 

commentaire : La Pâque marque le début du Plan 
divin de salut pour l’humanité. Elle préfigure le sacri-
fice suprême—la crucifixion et la mort—de Jésus-
Christ («  notre Pâque  »—1 Corinthiens  5:7 ; 1 Pierre 
1:19) pour payer l’amende des péchés de l’humanité. 
Après la mort du Christ, la Pâque devint un mémorial 
des souffrances et du sacrifice de Jésus.

4. Quelle nouvelle façon le Christ observa-t-Il la 
Pâque avec Ses disciples, juste avant Sa mort ? Luc 22:8, 
15-20. 

commentaire : Tout en instituant les nouveaux sym-
boles du pain sans levain et du vin, qui représentent 
Son corps qui a été brisé pour notre guérison physique 
(1 Pierre 2:24) et Son sang répandu pour le pardon de nos 
péchés, Jésus donna cet ordre à Ses disciples : « faites 
ceci en mémoire de moi » (Luc 22:19). La Pâque est un 
mémorial du sacrifice du Christ pour nos péchés, que 
nous, en tant que chrétiens, devons nous rappeler, en 
célébrant la Pâque une fois par année.

5. Quelle nouvelle cérémonie Jésus institua-t-il dans 
l’observance de la Pâque ? Lisez Jean 13:1-17, et surtout 
les versets 14 et 15. 

commentaire : Le Christ nous a laissé un exemple 
significatif, pour que nous puissions le suivre. Notez 
que le lavement des pieds ne figure point dans l’obser-
vance de la Pâque, telle qu’elle était recommandée dans 
l’Ancien Testament. Cette cérémonie fut instituée, 
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pour la toute première fois, par Jésus-Christ Lui-même. 
Ce faisant, Il donna un exemple à tous Ses disciples afin 
que, chaque année, nous fassions de même !

Le lavement des pieds démontre l’attitude d’humilié, 
un désir de servir tel que le Christ nous l’a montré, par 
Son exemple (versets 16-17). 

6. Quelle est la Fête qui succède immédiatement à 
la Pâque ? Lévitique 23:6-8 ; Exode 12:15-20. 

7. Le premier et le dernier jours de cette Fête des 
Pains sans levain sont-ils des Jours saints au cours des-
quels les chrétiens doivent avoir une sainte convoca-
tion, tout comme durant les sabbats hebdomadaires ? 
Exode 12:16 ; Lévitique 23:3. 

commentaire : À ce stade, il importe de différencier 
entre les Fêtes annuelles de Dieu et Ses jours saints 
(ou sabbats annuels). Le Plan magistral de Dieu com-
prend sept Fêtes annuelles. Deux d’entre elles, la Fête 
des Pains sans levain et la Fête des Tabernacles, durent 
sept jours. Il y a aussi sept Jours saints, qui sont des 
sabbats annuels de repos, sans travail. Chacun de ces 
Jours saints tombe lors d’une Fête (la Fête des Pains 
sans levain comporte deux Jours saints). En revanche, 
la Pâque, la première des Fêtes, n’est pas un Jour saint 
ou un sabbat annuel.

8. Les chrétiens du Nouveau Testament observaient-
ils la Fête des Pains sans levain ? 1 Corinthiens 5:7-8. 
Quelle est la signification évidente de cette Fête ? Ver-
sets 1-2, 6-7.

commentaire  : Une étude de ces passages révèle 
que la Fête des Pains sans levain, que les membres de 
l’Église de Dieu à Corinthe observaient, symbolise 
notre sortie du péché. Le levain est une représentation 
biblique, ou symbole, du péché (verset 8), parce que 
le péché—comme le levain utilisé pour faire lever la 
pâte—non seulement fait gonfler l’individu de vanité 
et d’orgueil (versets 2, 6), mais peut aussi se propager 
parmi un groupe de gens. 

L’apôtre Paul recommanda à l’Église de Dieu de 
Corinthe d’ôter du milieu d’elle l’individu qui avait 
péché de façon flagrante (verset 1). Il les poussa à 
passer à l’action de toute urgence, en les rappelant 
« qu’un peu de levain fait lever toute la pâte » (verset 6). 
Lorsqu’on permet à quelqu’un, dans la congrégation, 
de vivre dans le péché, il devient un mauvais exemple 
pour tous, et peut influencer les autres à graduellement 
laisser faire et à retomber dans leurs anciens péchés. 
Le péché peut ainsi se propager dans la vie des autres 
chrétiens par l’exemple d’un seul pécheur, tout comme 
un peu de levain dans la pâte fait lever, éventuellement, 
le pain entier—jusqu’à ce qu’il devient enflé ! 

Nous venons de voir que la Pâque nous rappelle 
le prix énorme que Jésus paya pour que nos péchés 
puissent être pardonnés. Il a offert quelque chose qui 
a beaucoup plus de valeur que tout ce que nous pour-
rions jamais offrir collectivement—le sacrifice de Sa 
vie parfaite, une vie menée sans péché. 

En conséquence, la Fête des Pains sans levain, 
qui suit immédiatement la Pâque, nous rappelle que 
nous devons nous efforcer d’ôter tout péché de notre 
vie. Historiquement, cette Fête représentait l’Éternel 
conduisant Israël hors d’Égypte—un type du péché. 
Ainsi, cette fête décrit le processus que Dieu utilise 
pour nettoyer nos vies tandis que nous nous soumet-
tons à Lui, et que nous éloignons de nous le levain du 
péché, avec la résolution de vivre en harmonie avec Sa 
loi. Cette Fête nous montre que nous devons redédier 
nos vies à cette croissance spirituelle—et par la puis-
sance surnaturelle de Dieu qui nous guide, nous pou-
vons ôter le reste du levain dans nos vies, et vaincre les 
péchés que nous commettons occasionnellement. 

9. Quelle est la Fête suivante que Dieu nous or-
donne d’observer, une fois par ans ? Lévitique 23:15-17. 
S’agit-il aussi d’un Jour saint de repos, durant lequel le 
peuple de Dieu doit avoir « une sainte convocation » ? 
Verset 21 ; Nombres 28:26.

10. Quel est le nouveau nom qui est donné dans 
le Nouveau Testament, à cette Fête des « prémices » ? 
Actes 2:1.

commentaire : Le mot Pentecôte vient du mot grec 
pentékosté, qui signifie «  cinquantième (jour)  ». C’est 
le seul sabbat annuel dont nous devons déterminer 
la date par un calcul. La première Pentecôte, dans 
le Nouveau Testament, eut lieu le cinquantième jour 
après la résurrection du Christ. 

11. Quelle est la signification essentielle de cette 
Fête de la Pentecôte (ou des « prémices ») pour les chré-
tiens du Nouveau Testament ? Actes 1:4-5 ; 2:38. Les 
chrétiens engendrés de l’Esprit sont-ils les « prémices » 
de Dieu, dans Son grand Plan magistral ? Jacques 1:18.

commentaire : Aujourd’hui, la Fête de la Pentecôte 
est un mémorial qui symbolise l’envoi du Saint Esprit 
de Dieu, afin d’engendrer les croyants repentants que 
Dieu appelle avant le second Avènement du Christ. La 
première Pentecôte, en l’an 31 de notre ère, marquait la 
naissance officielle de l’Église du Nouveau Testament. 
C’était la toute première fois que Dieu mettait Son 
Saint Esprit à la disposition des « prémices » de l’Église 
du Nouveau Testament. 

C’est à partir de cette première Pentecôte que les 
« prémices » de Dieu (la petite «  récolte printanière » 



trompettes  Le schofar produit une sonnerie de 
trompette puissante qui, à l’accomplissement de la Fête 
des Trompettes, annoncera le retour du Christ pour 
établir Son Royaume sur cette terre.
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spirituelle) commencèrent à être récoltées et placées 
dans Son Église. Ces nouveaux chrétiens furent engen-
drés par la puissance du Saint Esprit qui allait les aider 
à vaincre leurs mauvais penchants et à croître spirituel-
lement, afin qu’ils puissent naître dans la Famille de 
Dieu, lors du second Avènement du Christ, et l’établis-
sement du Royaume de Dieu sur la terre. 

Le Royaume de Dieu sera la Famille Dieu—une 
famille organisée d’êtres divins superbement et 
hautement qualifiés—les « prémices » nés de l’Esprit. 
L’Église est l’instrument de Dieu pour l’ éducation des 
« prémices » que Dieu a sélectionné et appelé pour de-
venir des rois et des sacrificateurs—des dirigeants et 
des enseignants—dans ce Royaume (Apocalypse 5:10). 
Seuls ceux entraînés dans l’Église seront des dirigeants 
et des enseignants dans le Royaume de Dieu. Ceci est 
une partie essentielle de la signification de cette Fête—
la troisième étape dans le Plan magistral de Dieu. 

12. Quelle est la Fête suivante, et le sabbat annuel 
suivant, parmi les sept Fêtes que Dieu nous a révélés ? 
Lévitique 23:23-24.

commentaire  : La Fête des Trompettes représente 
principalement le retour triomphal de Jésus-Christ pour 
établir le Royaume de Dieu sur terre (Apocalypse 11:15). 

Rappellez-vous que la première résurrection aura 
lieu au second Avènement du Christ, lequel s’annonce 
par le son d’une trompette (1 Thessaloniciens 4:16-17 ; 
1 Corinthiens 15:52). 

13. Le sens global de la fête des Trompettes com-
prend-il quelque chose de plus que le second Avène-
ment du Christ ? Apocalypse 8:1-2, 6. 

commentaire : Notez que ceci est la Fête des Trom-
pettes, au pluriel (Lévitique 23:24), et non la « Fête de 
la dernière Trompette ». Lorsque les anciens Israélites 
erraient dans le désert, ils avait l’habitude d’entendre 
sonner des trompettes pour diverses raisons  : pour 
signaler une convocation, un départ, un arrêt, pour 
«  appeller les officiers  » ou pour sonner l’alarme. L’an-
cien Israël apprit à reconnaître les diverses sonneries 
des trompettes, tout comme les soldats reconnaissent 
les sonneries du clairon. Chaque sonnerie revêt une 
signification particulière.

Il y a un parallèle entre le son des trompettes, qui 
donnait l’alarme à l’ancien Israël, et la fonction de la 
vraie Église de Dieu, aujourd’hui (Ésaïe 58:1). Il y a 
également un rapport entre les trompettes que sonnent 
les anges, pour signaler le retour imminent de Jésus-
Christ, et l’avertissement continuel et le témoignage 
que l’Église de Dieu donne aujourd’hui, pour annon-
cer le retour du Christ et pour préparer Sa venue. Les 

trompettes successives des anges, accompagnées des 
événements cataclysmiques à l’échelle mondiale qui se 
succéderont juste avant le retour du Christ, serviront 
d’avertissement final et solonnel à un monde insouciant, 
ravagé par le péché ! 

14. Quel est le sabbat annuel qui vient neuf jours 
après la Fête des Trompettes  ? Lévitique 23:26-32 ; 
16:2-34, surtout versets 29-31 du chapitre 16. Notez 
Apocalypse 20:1-3 en rapport avec Lévitique 16:21-22. 

commentaire : Les rites requis par le ministère lévi-
tique de l’Ancien Testament, en ce jour des Expiations, 
sont décrits en détail dans le Lévitique, au chapitre 16. 
Précisons que le bouc vivant, sur lequel tous les péchés 
d’Israël étaient confessés, et qui était conduit dans un 
endroit désertique, désolé, représentait Satan le diable, 
sur qui Jésus-Christ rejettera la responsabilité de tous 
les péchés de l’humanité, après Son retour. 

Satan, qui est appelé le « dieu de ce siècle » (2 Corin-
thiens 4:4), et qui est décrit comme étant « le prince 
de la puissance de l’air, de l’esprit qui agit maintenant 
dans les fils de la rébellion » (Éphésiens 2:2), et qui est 
« le père du mensonge » (Jean 8:42-44), sera restreint 
par le Christ afin de ne plus séduire les nations et mener 
les masses humaines dans le péché. Il ne pourra bientôt 
plus « diffuser » son attitude de vanité, de convoitise et 
de rébellion dans l’esprit des êtres humains.

Lorsque Satan sera « enchaîné » (Apocalypse 20:1-
3), le symbolisme de Lévitique 16 sera devenu réalité. 
L’esprit des gens, qui était fermé par Satan et ses co-
hortes de démons, s’ouvrira à l’Esprit de Dieu, et l’hu-
manité sera prête à accepter et à recevoir le pardon de 
ses péchés, grâce au sacrifice suprême du Christ. Pour 
la première fois, tous auront la compréhension du Plan 
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magistral de Dieu concernant leur salut. C’est alors 
seulement que l’humanité connaîtra « l’unité » avec le 
Christ et avec le Père, comme le symbolise le jour des 
Expiations.

15. Comment les chrétiens doivent-ils observer le 
jour des Expiations ? Lévitique 23:32.

commentaire : Le Jour des Expiations se distingue 
d’entre tous les Jours saints par ce que Dieu attend de 
nous durant cette période de 24 heures. C’est le seul 
jour où Dieu nous ordonne de jeûner—« d’affliger nos 
âmes », ou nos corps. (Selon la Bible, affliger son âme, 
ou s’ humilier, signifie un jeûne total. Voir Psaume 
35:13 ; 69:10 ; Ésaïe 58:3 ; Esdras 8:21.) 

Jeûner, en ce Jour des Expiations, signifie se priver 
de toute nourriture et de toute boisson pendant 24 
heures—c’est-à-dire du coucher du soleil, au coucher 
du soleil suivant (Lévitique 23:32). Le jeûne n’est ni 
une pénitence—ni une grève de la faim pour obtenir 
gain de cause auprès de Dieu. Un chrétien doit jeûner 
pour s’ humilier et s’approcher de Dieu et de Sa voie 
juste (Ésaïe 58:6-11). 

Le jeûne, en ce Jour des Expiations, est donc un 
rappel marquant de l’état d’esprit que nous devons 
avoir pour être sauvés  : l’humilité, la tristesse selon 
Dieu, et le désir de chercher la voie de Dieu. C’est à ce 
genre d’attitude que l’humanité aura été amenée par 
les événements catastrophiques conduisant au retour 
de Jésus-Christ ! 

16. Quelle est la Fête suivante, dont la durée est de 
sept jours, et qui suit de près le Jour des Expiations ? 
Lévitique 23:33-35 ; Deutéronome 16:13. 

commentaire : La Fête des Tabernacles était aussi 
appelée «  la fête de la récolte (Exode 23:16 ; 34:22) 
parce que cette Fête de sept jours célébrait la grande 
moisson de l’été et du début de l’automne. La nation 
tout entière observait cette Fête après la récolte princi-
pale (Lévitique 23:39). 

17. Jésus observa-t-Il la Fête des Tabernacles  ? 
Jean  7:2, 8-11, 14. Ses proches savaient-il que Jésus 
observait les Fêtes de l’Éternel et qu’Il allait Lui-même 
être à Jérusalem pour observer cette Fête ? Verset 11. 

commentaire  : À cause de la persécution grandis-
sante, Jésus décida de ne pas séjourner ouvertement 
en Judée (verset 1). Cependant les versets 1-10 nous 
montrent qu’Il risqua Sa vie pour observer la Fête des 
Tabernacles. Bien qu’Il s’y rendît secrètement, néan-
moins, Il enseigna ouvertement dans le temple vers le 
milieu de la Fête (verset 14). 

18. Quel est le thème de la Fête des Tabernacles, 
dont Dieu a commandé l’observance, chaque année ? 

Deutéronome 16:13- 15. (Notez les mots  : « Tu te ré-
jouiras »). Dieu veut-Il que chacun—quel que soit son 
âge, son niveau social, ou sa situation économique—se 
réjouisse à cette Fête ? Lisez à nouveau le verset 14.

19. Dieu veut-Il que l’homme et sa famille vivent 
dans des « tentes »—des habitations temporaires (cor-
respondant à des hôtels ou des motels)—à l’endroit 
choisi par Dieu pour l’observance de cette fête  ? 
Lévitique 23:41-42. 

commentaire : La Fête des Tabernacles a une très 
grande signification pour les chrétiens d’aujourd’hui. 
Cette Fête représente le merveilleux Monde à Venir, 
qui sera gouverné par Jésus-Christ—mille ans de paix, 
de prospérité et de joie pour la multitude de milliards 
d’êtres humains qui vivront durant cette époque uto-
pique. C’est lors du Millénium que la grande « récolte 
automnale  » de vies humaines débutera, pour que 
la multitude des êtres humains puisse entrer dans le 
Royaume de Dieu—après qu’ils seront nés de nouveau 
en tant qu’êtres spirituels, devenus des membres divins 
de la Famille de Dieu. 

Songez-y ! Après le retour du Christ, Satan sera aus-
sitôt détrôné. Alors Mille ans de paix et de prospérité 
s’ensuivront. Les « prémices » de la récolte spirituelle de 
Dieu—ceux qui seront nés les premiers dans la Famille 
de Dieu et qui seront cohéritiers avec Jésus-Christ—
régneront avec Lui sur cette terre. Dieu leur confiera la 
tâche de faire connaître la précieuse connaissance du 
salut, à tout être humain qui sera vivant à cette époque-
là, et à tous ceux qui naîtront pendant le Millénium. 

À plusieurs reprises dans Sa parole, Dieu nous fait 
savoir que la Fête des Tabernacles est un temps de 
grandes réjouissances. Pour l’ancien Israël, c’était un 
moment béni parce que l’abondante récolte de céréales 
était moissonnée juste avant la Fête. Toutefois, dans le 
Millénium, le règne du Christ apportera le bonheur, la 
joie et la prospérité mondiales. Par suite de l’obéissance 
aux principes spirituels de la Loi de Dieu, le Monde à 
Venir deviendra littéralement une vraie utopie. Ce sera 
un monde glorieux, joyeux et heureux ! 

La grande Fête automnale de Dieu procure à Ses en-
fants, engendrés de l’Esprit, une occasion spéciale pour 
méditer sur Son Plan magistral pour l’humanité et sur 
son accomplissement. La Fête des Tabernacles a pour 
but, aujourd’hui, de les séparer et de les libérer des 
contraintes du monde. En vivant dans des demeures 
temporaires durant toute une semaine, loin de leur 
entourage coutumier, loin de leur travail et de leurs 
occupations journalières, ils savourent, par leur obser-
vance de ces sept jours, un avant-goût de la liberté et 
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de la paix universelle qui caractériseront le Millénium. 
La Fête des Tabernacles, telle qu’elle est observée 

aujourd’hui, n’est qu’un avant-goût, heureux et mer-
veilleux, du joyeux Monde à Venir, lorsque l’Esprit de 
Dieu sera disponible pour tous les êtres humains. Ce 
sont des jours qui abondent en enseignements précieux, 
dispensés par les ministres de Dieu—des jours riche en 
fraternisation chrétienne. Durant la Fête, les chrétiens 
démontrent, par la manière dont ils vivent harmonieu-
sement ensemble, ce que ce monde malade, malheu-
reux et saturé de péchés pourrait être, et ce qu’ il sera 
durant le Millénium ! 

C’est avec beaucoup d’enthousiasme et d’anticipa-
tion que les membres de l’Église de Dieu se préparent, 
chaque année, à observer la Fête des Tabernacles dans 
plusieurs sites de par le monde. Entre les assemblées, 
l’Église organise des activités variées et fascinantes 
pour les jeunes comme pour les moins jeunes, telles 
que des excursions et autres attractions spéciales 
uniques pour chaque site. La réelle bienveillance, la 
fraternisation sincère, la nourriture spirituelle, les loi-
sirs sains, le bon amusement, aiguisent les appétits 
pour la Fête suivante. La plupart d’entre eux estiment 
que les « vacances » qu’ils prenaient jadis étaient bien 
monotones en comparaison ! 

20. La Fête des Tabernacles, qui dure sept jours, 
marque-t-elle la fin du Plan de Dieu pour l’humanité ? 
N’est-ce pas la volonté de Dieu que tous les êtres hu-
mains, depuis la fondation du monde, parviennent à la 
connaissance du salut ? 2 Pierre 3:9 ; 1 Timothée, 2:4.

commentaire : Pour le moment, nous n’avons étudié 
que le sort de ceux qui ont été appelés par Dieu, à tra-
vers les âges, notamment entre le premier Avènement du 
Christ et la fin du Millénium. Or, que faut-il penser de 
ces milliards d’individus qui, depuis Adam jusqu’à nos 
jours (incluant ceux qui vous sont chers) qui n’ont jamais 
été appelés—qui n’ont jamais eu l’occasion de connaître 
ni de comprendre réellement la vérité de Dieu ? 

En effet, des milliards de gens n’ont jamais entendu 
parler du Christ. Sont-ils condamnés pour toute l’éter-
nité sans même avoir pu entendre la vérité ? Serait-ce 
juste de la part d’un Dieu d’amour ? 

Pouvez-vous vraiment concevoir un Dieu juste et 
miséricordieux, condamnant de petits enfants inno-
cents—dont certains sont morts sans avoir pu parler 
ni marcher—à la mort éternelle (ou aux feux de l’enfer 
comme beaucoup le croient erronément), simplement 
parce qu’ils n’ont jamais eu l’occasion de se repentir ?

L’Éternel Dieu, qui est juste, a prévu que tous ceux 
qui vivent, ou qui ont jamais vécu, aient l’occasion de 

se qualifier pour parvenir au salut. De même que la 
semaine, sans le sabbat, n’est pas complète, de même 
le Plan de Dieu n’est pas complet, sans la septième Fête 
annuelle de Dieu, qui est aussi un Jour saint. 

Dans la Bible, le chiffre sept dénote l’achèvement et 
la perfection. Sans la compréhension de ce septième 
Jour saint, il ne nous serait pas possible de comprendre 
la phase finale du Plan magistral de Dieu—de savoir 
que la miséricorde de Dieu à l’égard de tous s’étend 
même au-delà du Millénium ! 

Pour comprendre cette phase finale du Plan de 
Dieu, nous devons bien comprendre la signification du 
dernier des Jours saints annuels, qui symbolise le grand 
jugement final.

21. Y avait-il un « huitième jour » d’adoration, juste 
après les sept jours de la Fête des Tabernacles  ? Lévi-
tique 23:34-36. S’agit-il de la dernière Fête—du der-
nier sabbat annuel ? Verset 39.

commentaire : Le dernier sabbat annuel s’observe 
juste après la Fête des Tabernacles. Étant donné qu’il 
la suit immédiatement, les deux Fêtes ont été associées 
et fut appelé le « huitième jour ». Cette Fête fut connue 
parmi les chrétiens comme « le dernier jour, le grand 
jour de la fête » (Jean 7:37). 

22. Apocalypse 20 détient la clef de la signification 
de ce « Dernier Grand Jour ». Les versets 4-6 parlent 
essentiellement de la résurrection des saints qui régne-
ront avec Jésus-Christ, sur la terre, pendant mille ans. 
Mais qu’est-il dit dans la première phrase du verset 5 ? 

commentaire : Les autres morts, dont il est question 
ici, ne sont pas « les morts en Christ » ; il s’agit seule-
ment de ceux qui sont morts—des milliards d’indivi-
dus qui n’appartiennent pas au Christ ; que Dieu n’a 
jamais appelés, et dont la plupart n’ont même jamais 
entendu le nom de Jésus-Christ. 

La première partie du verset 5 représente, en réa-
lité, une expression qui devrait être entre parenthèses. 
Elle devrait être ponctuée comme suit : « (Les autres 
morts ne revinrent point à la vie jusqu’à ce que les 
mille ans fussent accomplis.) C’est la première résur-
rection ». 

La seconde phrase du verset 5, « C’est la première 
résurrection », se réfère à la résurrection des morts en 
Christ juste avant le début du Millénium, la période 
de 1,000 ans (verset 4). L’apôtre Jean précise que « les 
autres morts »—c’est-à-dire ceux qui n’ont jamais eu 
l’occasion de comprendre la vérité de Dieu—« ne re-
vinrent point à la vie [par une résurrection] jusqu’ à ce 
que les mille ans fussent accomplis ». Cette résurrection, 
à la fin des mille ans, est la seconde résurrection.  
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23. Que dit encore l’apôtre Jean au sujet de cette se-
conde résurrection ? Apocalypse 20:11-12. Comment 
ces gens sont-ils jugés ? Verset 12.

commentaire  : Les mots « des livres », dans Apo-
calypse 20:12, traduisent le mot grec biblia et signifie 
tout simplement « bible », en français. Les « livres » qui 
sont ouverts sont donc les livres de la Bible ! Grâce au 
Saint Esprit de Dieu, ils deviendront compréhensibles 
à ces milliards d’individus qui n’ont encore jamais en-
tendu parler du Christ, ou qui étaient incapables de 
comprendre le vrai message contenu dans la Parole de 
Dieu—ceux qui n’ont jamais été en mesure de partici-
per au grand plan du salut de Dieu. 

24. Combien de temps durera leur période de juge-
ment ? Ésaïe 65:20.

commentaire : Ce verset dans Ésaïe se réfère à cette 
période de jugement, lorsque ces ressuscités vivront 
durant cent ans sans tenir compte de l’âge auquel ils 
moururent.

25. À quel autre endroit dans la Bible cette seconde 
résurrection est-elle décrite  ? Ézéchiel 37:1-14. Ces 
morts sont-ils clairement ramenés à la vie humaine qui 
requiert le souffle de vie pour maintenir leur vie phy-
sique ? Versets 5-10. 

26. Quelle est la promesse de Dieu à ces individus 
ressuscités  ? Versets 13-14. Est-ce ce même accès au 
Saint Esprit de Dieu dont Jésus-Christ parla lors du 
« dernier grand jour » de la Fête ? Jean 7:37-39.

27. Comment Jésus se référa-t-Il à ce «  jour  » spé-
cial ou période de jugement pour ce peuple qui avait 
pourtant entendu et compris le message merveilleux 
du salut ? Matthieu 11:20-24 ; 12:41-42. 

commentaire : Le Christ mentionna les gens de Tyr 
et de Sidon, de Sodome, de Ninive au temps de Jonas 
et de la Reine de Séba. Tous ces exemples de personnes 
qui vécurent au cours de différentes générations sont 
comparés aux citoyens vivant dans des villes et vil-
lages de la génération de Jésus, la vaste majorité qui ne 
comprenait ou ne croyait pas Son message. Jésus nous 
dit qu’ils seront tous ressuscités avec la génération qui 
vécut à Son époque ! 

Jésus donna assez d’exemples de générations de 
gens vivant à différentes époques dans l’histoire 
pour prouver que la plus grande partie de l’huma-
nité sera en vie, ensemble, en même temps sur cette 
terre. Il y aura des hommes et des femmes d’avant 
le déluge, tous ceux des douze tribus d’Israël, ceux 
qui ont vécu durant le Moyen Âge, et tous ceux qui 
vivent à présent qui n’auront pas eu l’occasion d’en 
venir à connaître Dieu simplement parce qu’ils ne 

furent pas appelés durant leur première vie. (Voyez 
Jean 6:44, 65.) 

Ce groupe inclut tous les gens de toutes époques de 
quelques lieux sur cette terre, à l’exception bien sur, de 
ceux qui seront à la première résurrection des morts—
ou de ceux relativement peu nombreux, les méchants 
incorrigibles qui seront ressuscités lors de la troisième 
résurrection pour être jeté dans le lac de feu (Apoca-
lypse 20:13-15). Ce dernier groupe comprenait la vérité 
de Dieu et eut l’occasion de recevoir la vie éternelle, 
mais ils la rejetèrent volontairement ! 

Puisque les anciens peuples décrits dans le livre 
de Matthieu se seraient repentis si Christ était venu 
personnellement à eux à cette époque, la plupart se 
repentiront sûrement lorsqu’ils ressusciteront dans un 
monde que le Christ a déjà dirigé depuis mille ans—
un monde dominé par la joie, la paix, la prospérité et 
le bien-être. 

Cette grande résurrection à une vie mortelle, intro-
duit leur période de jugement—pas leur condamnation. 
(La condamnation est simplement l’acte final dans 
le processus du jugement.) Une décision sera rendue 
basée sur comment chaque individu réagit à la Parole 
de Dieu. (Ce même jugement est à présent sur les chré-
tiens qui ont été engendrés du Saint Esprit de Dieu—
1 Pierre 4:17.) Et puisque l’opportunité du salut sera 
donnée à chaque individu, chacun de fait recevra son 
propre verdict par les choix qu’il aura pris durant cette 
période de jugement. 

Mais si vous devenez un chrétien engendré de l’Es-
prit à cette époque, et si vous demeurez fidèle jusqu’à 
la mort, vous aurez le privilège de prendre part à la 
« meilleure résurrection » (Hébreux 11:35) lors du se-
cond Avènement du Christ. C’est mieux, simplement 

ils auront tous leur chance  Le 
Dernier Grand Jour dépeint l’ époque où tous ceux qui 
ont vécu et sont morts, sans connaître la vérité, seront 
ressuscités pour être enseignés à suivre la voie de Dieu. 
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parce que les ressuscités de la première résurrection 
le seront en tant qu’êtres spirituels—et non en tant 
qu’êtres humains mortels. Également, ceux de la pre-
mière résurrection recevront une plus grande récom-
pense que ceux qui vivront durant la dernière période 
de jugement ou également que ceux qui vivront durant 
le Millénium ! (Vous en apprendrez davantage, dans 
cette leçon, au sujet de votre récompense potentielle.) 

Nous avons vu que toutes les fêtes annuelles de Dieu 
sont intégrées dans les saisons annuelles de moisson 
de la Terre Promise dans laquelle Dieu amena l’ancien 
Israël. Mais c’est la moisson spirituelle qui intéresse 
Dieu ! Par ce cycle saisonnier des fêtes de la récolte, les 
Israélites de l’ancien Testament se remémoraient leur 
dépendance et leur relation avec le Dieu Tout-Puissant. 
Aujourd’hui, les chrétiens fidèles du Nouveau Testa-
ment peuvent recevoir la connaissance vitale du Plan de 
salut de Dieu, pour Sa récolte spirituelle, en observant 
ces mêmes jours ! 

Ce que l’on désire se souvenir, on doit le revoir régu-
lièrement. Comme les chrétiens engendrés de l’Esprit 
observent chaque fête annuelle en sa saison, ils se remé-
morent et s’instruisent plus profondément sur le grand 
Plan de salut de Dieu pour toute l’humanité, ainsi que 
leur part individuelle dans ce Plan. Les fêtes annuelles 
donnent à chacun l’occasion de « vivre », dans un sens, 
le Plan par lequel Dieu accomplit son dessein pour 
l’humanité. 

Au cours des années, l’Église de Dieu a grandi dans 
la compréhension de la signification spirituelle de ces 
fêtes annuelles. À la différence des fêtes communes 
célébrées par le monde, qui n’ont pas de but réel ou 
plan pour l’existence de l’homme, les fêtes annuelles 
de Dieu révèlent toute l’envergure et la signification de 
Son grand plan et objectif pour l’humanité. 

Premièrement, la Pâque nous rappelle que nous 
avons tous péchés (Romains 3:23), que le Père a tant 
aimé le monde qu’Il donna Son Fils unique en tant que 
sacrifice (Jean 3:16), et que Jésus paya volontairement 
la pénalité de nos péchés à notre place (Jean 10:17-18), 
afin que nous puissions accéder à la vie éternelle. 

Le Christ est notre Pâque (1 Corinthiens 5:7). C’est 
en « revêtant Christ » que nous mettons le péché hors de 
nos vies, comme l’illustre la Fête des Pains sans Levain. 

Le Christ est aussi le premier des « prémices », et ce 
fut cinquante jours après Sa résurrection qu’Il envoya le 
Saint Esprit, le jour de la Pentecôte. Le Saint Esprit fut 
envoyé pour engendrer spirituellement ceux que le Père 
appellerait, les rendant capables d’observer Sa loi, de 
vaincre le péché avec succès dans leurs vies, de croître 

spirituellement et de se qualifier pour diriger et ensei-
gner sous, et avec, le Christ dans le Royaume de Dieu.

La Fête des Trompettes représente l’époque à venir 
bientôt lorsque le Père enverra le Christ pour interve-
nir dans les affaires du monde et devenir Roi des rois 
et Seigneur des seigneurs, renversant le gouvernement 
despotique de Satan, le maître trompeur tel que repré-
senté par le Jour des Expiations. Sans l’influence du 
diable et de ses démons, toute l’humanité aura l’occa-
sion de devenir «  un  » avec Christ et le Père, par la 
repentance, le baptême et la réception du Saint Esprit.

Le Christ viendra pour établir le gouvernement de 
Dieu lors du Millénium, faisant de cette terre une véri-
table utopie—représentée par la Fête des Tabernacles. 
Des milliards d’individus naîtront dans la Famille 
de Dieu durant cet âge d’or. Le peuple de Dieu au-
jourd’hui, que la Bible qualifie de «  saints », prépare 
à présent la voie, et ils sont tous les représentants du 
Royaume de Dieu à venir, qui bientôt dirigera toute 
la terre.

Finalement, Dieu rendra le salut accessible à tous 
ceux qui ont vécu, mais qui n’ont jamais entendu ou 
compris la vérité, au cours de la dernière grande étape 
de Son plan magistral—le Dernier Grand Jour, qui 
décrit la dernière période de jugement.

La véritable Église de Dieu comprend et enseigne 
la précieuse vérité concernant Son dessein et Son Plan 
pour l’humanité. De par le monde, l’Église de Dieu—
composée des enfants de Dieu convertis et engendrés 
de Son Esprit Saint—observe fidèlement toutes les fêtes 
de Dieu chaque année !

le versement des dîmes 
dans un esprit nouveau

Nous avons vu que l’observance des Fêtes annuelles et 
d’un grand nombre de lois de l’Ancien Testament font 
partie des devoirs d’un chrétien. Toutefois, cette obser-
vance doit se faire dans un esprit nouveau et différent 
(Matthieu 5:21-22, 27-28). Nous allons maintenant 
prouver que la loi de la dîme prend aussi, pour nous, 
aujourd’hui, une nouvelle signification. L’apôtre Paul a 
dit qu’il était l’un des « ministres de la nouvelle alliance 
[ou du Nouveau Testament] » (2 Corinthiens 3:6). 

Assurément, le Christianisme est une façon de vivre. 
Il a tout à voir avec nos activités quotidiennes—que 
ce soit dans nos rapports avec autrui, nos affaires, ou 
nos activités commerciales—même la façon dont nous 
gérons notre argent. 

N’oubliez-pas que Dieu est le Créateur suprême 
et le Propriétaire de toute la création—y compris les 
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êtres humains. Comme David l’a écrit : « À l’Éternel 
la terre et ce qu’elle renferme, le monde et ceux qui 
l’habitent » (Psaume 24:1). En réalité, il n’y a rien que 
nous puissions faire pour pouvoir « rembourser » Dieu 
pour tout ce qu’Il a fait pour nous en tant que notre 
Créateur. 

Dans ce cas, pourquoi Lui verser la dîme—c’est-à-
dire, le dixième—de notre revenu ? 

Le système de la dîme est la façon divine de nous 
faire comprendre la voie qui consiste à «  donner  ». 
Dieu veut que nous apprenions à donner aux autres, et 
à partager avec eux ce que nous avons, tant pour notre 
bien que pour le leur !

Dieu Se réserve la dixième partie de notre revenu 
pour la proclamation au monde de Son Évangile de 
paix, de joie, de prospérité, de bonheur, et de la vie 
éternelle. Pour avoir ignoré cette connaissance, le 
monde se trouve aujourd’hui sous une malédiction !

La loi de Dieu qui se rapporte à ce que nous pro-
duisons et à ce que nous gagnons peut être comparée 
à un contrat. Dieu tient à ce que nous comprenions 
que nous travaillons avec Lui, et que nous sommes Ses 
partenaires. Il nous permet de vivre et de travailler sur 
Sa terre—de la cultiver et de tirer du sol la nourriture 
dont nous avons besoin. Il nous permet d’abattre Ses 
arbres pour construire nos maisons. Ils nous permet 
d’utiliser Ses ressources pour fabriquer des milliers de 
produits utiles à notre existence. 

Mais Dieu est un Partenaire très généreux. Il ne Se 
réserve, en principe, que seulement dix pour cent pour 
accomplir Son Œuvre sur la terre. 

Satan voudrait vous faire croire que tout votre re-
venu—ou le produit de votre terre—vous appartient. 
Mais ne le croyez pas ! Comprenons bien ce que la Bible 
déclare au sujet de la dîme. 

1. L’or, l’argent et par implication, toutes les res-
sources de la terre appartiennent-elles à Dieu  ? Ag-
gée 2:8. Qu’en est-il des animaux, des oiseaux et « de 
tout ce que contient  » la terre  ? Psaume 50:10-12. 
Dieu possède-t-Il les cieux, la terre et tout ce qu’ils 
contiennent ? Deutéronome 10:14. 

commentaire  : Dieu est le Créateur, le Détenteur 
et le Propriétaire de tout ce que nous voyons autour de 
nous. Dieu, en conséquence, a un droit de réclamer la 
propriété de tout ce qui est tiré du sol de la terre. 

2. Comment le patriarche Abraham honora-t-il le 
Créateur, le Propriétaire et le Souverain suprême de 
tout ce qui existe  ? Genèse 14:17-20 ; Hébreux 7:1-4. 
Dans quelle mesure Dieu bénit-Il Abraham pour Lui 
avoir obéi ? Genèse 13:2. 

commentaire  : Abraham versait la dîme. Il don-
nait à Dieu le dixième du butin de ses batailles. Par 
leur contexte, les versets de Genèse 14 indiquent clai-
rement que Dieu recevait Sa part en premier, avant 
qu’Abraham ne disposât du reste de ses possessions. 
Il reconnaissait que Dieu était à la source de toutes 
ces bénédictions. 

Abraham devint extrêmement riche et prospère, 
parce que Dieu l’avait abondamment béni. La Bible 
indique qu’il continua à obéir à Dieu en toutes choses, 
pour le restant de sa vie (Genèse 26:5). 

3. Melchisédek était-il le Souverain sacrificateur de 
Dieu ? Genèse 14:18 ; Hébreux 7:1-3. 

commentaire : Dans la Bible, la loi de la dîme nous 
est révélée en tant que système que Dieu a établi pour 
financer les activités de Son ministère terrestre. Avant 
les Lévites et l’Ancienne Alliance, c’était le ministère 
de Melchisédek qui fonctionnait. En tant que repré-
sentant de Dieu sur terre, Melchisédek recevait les 
dîmes de tous les serviteurs fidèles de Dieu, à l’époque. 

Melchisédek, « qui n’a ni commencement de jours, 
ni fin de vie … demeure sacrificateur à perpétuité » (Hé-
breux 7:3). Ce verset indique qu’Il était probablement 
Souverain sacrificateur depuis l’époque d’Adam ! Les 
anciens patriarches finançaient ce ministère de Dieu 
sur la terre, en versant leurs dîmes. 

4. Quelle fut la promesse que Jacob fit à Dieu ? Ge-
nèse 28:20-22. Fut-il béni ? Genèse 30:43. 

commentaire  : À partir de ce moment-là, Jacob 
promit de donner à Dieu la dixième partie de son re-
venu. Au cours des années, Dieu ne cessa de le bénir 
abondamment, à cause de sa fidélité. Jacob eut des 
troupeaux innombrables, de nombreux serviteurs, et 
beaucoup d’autres biens. Il continua à verser la dîme 
tout le restant de sa vie, et n’oublia jamais Dieu qui 
était responsable de sa prospérité (Genèse 48:15). 

5. Avant l’époque de Moïse, la dîme était versée direc-
tement à Melchisédek. Mais après la délivrance d’Israël 
de l’Égypte, qui devait recevoir les dîmes, selon Dieu ? 
Nombres 18:21, 24. Les Lévites devaient-ils également 
verser la dîme ? À qui ? Versets 26-28. 

commentaire : Dieu avait établi la famille d’Aaron 
en autorité sur les Lévites (versets 2-3, 6). En tant que 
sacrificateurs, ils devaient recevoir la dîme des revenus 
de tous les autres Lévites. 

6. À quoi la dîme devait-elle servir au temps du 
sacerdoce Lévitique ? Nombres 18:21. 

commentaire  : Melchisédek, le membre de la Fa-
mille Dieu qui devint plus tard Jésus-Christ (pour la 
preuve, écrivez-nous pour recevoir l’article « Qui était 
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Jésus avant Sa naissance humaine  ?  »), choisit les Lé-
vites pour qu’ils soient Ses ministres. Le ministère de 
Dieu, à l’époque des Lévites, était un ministère phy-
sique, rituel, ayant pour tâche de rappeler à une nation 
charnelle son incapacité d’observer les lois de Dieu. 

En conséquence, le Christ (Melchisédek) ordonna 
un changement dans la loi de la dîme—Il décréta que 
la dixième partie qui Lui était, jusque-là, versée person-
nellement, fut donnée aux Lévites. Autrement dit, le 
Christ transféra le verserment de la dîme directement 
aux Lévites pour subvenir à leurs besoins. 

Toutefois, à l’époque, il n’y avait pas d’Évangile 
à prêcher de par le monde. Tout ce que les Lévites 
avaient à faire, c’était d’enseigner le peuple à respec-
ter la lettre de la Loi, et d’administrer les rites et les 
sacrifices physiques, en tant que rappels du péché. Par 
conséquent, la dîme que le peuple devait leur remettre 
servait principalement à leur subsistance. 

Hébreux 7 indique clairement que le système de 
la dîme était une loi financière continuelle qui existait 
longtemps avant que l’ancien Israël reçut de Dieu les 
lois civiles, par l’intermédiaire de Moïse.

L’apôtre Paul nous fait bien comprendre que la dîme 
n’était pas d’origine lévitique (c’est-à-dire institué par 
les descendants de Lévi), ni une loi «  cérémonielle  » 
(Hébreux 7: 5, 8-10). Elle n’a pas commencé avec 
l’administration des Lévites. Aussi ne disparut-elle pas 
lorsque le sacerdoce lévitique cessa d’exister. En réalité, 
selon les versets 11-17, Dieu renouvela le sacerdoce spi-
rituel de Melchisédek. Le sacerdoce lévitique, une fois 
sa mission accomplie, fit place au sacerdoce de Jésus-
Christ—le sacerdoce de Melchisédek restauré  ! Aussi y 
eut-il changement par rapport à celui qui, désormais, 
allait recevoir la dîme (verset 12). Le Christ a autorisé 
Son ministère du Nouveau Testament à accepter les 
dîmes afin de financer l’œuvre spirituelle de Son Église. 

L’ère du Nouveau Testament commença lorsque 
Melchisédek (le Christ), qui demeure éternellement 
notre Souverain sacrificateur (Hébreux 7:3 ; 4:14-16), 
devint un être humain mortel afin qu’Il puisse être 
sacrifié pour les péchés de toute l’humanité. Il rendit 
aussi le Saint Esprit accessible à ceux que Dieu appelle.

Le Christ vint sur terre pour inaugurer un nou-
veau ministère—un ministère spirituel. C’est un 
ministère de salut—un ministère de prophétie—
un ministère d’avertissement, mais aussi porteur 
d’une bonne nouvelle. 

Le Christ a dit à Ses véritables ministres  : « Allez, 
faites de toutes les nations des disciples … et enseignez-
leur à observer tout ce que je vous ai prescrit » (Matthieu 

28:19-20). Puis, en ce temps de la fin, Son Église doit 
exécuter une commission spécifique. Le Christ a dit : 
« Cette bonne nouvelle du royaume sera prêchée dans 
le monde entier, pour servir de témoignage à toutes les 
nations. Alors viendra la fin [d’une ère]  » (Matthieu 
24:14). Ceci fut accompli par l’Élie du temps de la fin 
(Matthieu 17:10-11), Herbert W. Armstrong (revoyez 
la leçon 2, page 14), et, à son décès en 1986, cette ère 
de l’œuvre de l’Église se termina. Finalement, se réfé-
rant à nos jours, juste avant Son retour, le Christ dit à 
Son Église : « Il faut que tu prophétises de nouveau 
sur beaucoup de peuples, de nations, de langues, et de 
rois » (Apocalypse 10:11).

Jésus-Christ vint au monde afin de Se qualifier 
pour remplacer Satan en tant que Souverain de ce 
monde. Il vint également pour former des messagers 
qui proclameraient au monde Son retour et la restaura-
tion du Gouvernement de Dieu sur la terre. Le Christ 
choisit Lui-même Ses douze apôtres, ou Ses ministres, 
pour qu’ils poursuivent la proclamation de l’Évangile 
du Royaume de Dieu. Aujourd’hui, le Christ vivant 
dirige cette même œuvre, et Ses véritables ministres 
accomplissent cette commission à l’échelle mondiale ! 

À mesure que s’approche la fin de cet âge, l’œuvre de 
Dieu accomplit la mission du Christ avec puissance et 
rend claire la bonne nouvelle du Royaume de Dieu 
qui sera bientôt instauré. Cette œuvre explique aussi les 
lois de ce Royaume, ainsi que les centaines de prophéties 
qui se rapportent directement à cette époque de la fin. 

En ces jours chaotiques qui marquent la fin de cet 
âge, juste avant le second Avènement du Christ, la 
tâche du véritable ministère de Dieu consiste en un 
effort mondial pour atteindre des millions de gens. 
C’est une œuvre gigantesque qui nécessite non seu-
lement l’emploi d’un grand nombre de ministres et 
d’autres ouvriers, mais aussi des moyens techniques 
très sophistiqués pour permettre la proclamation de 
l’Évangile de Jésus, concernant le Royaume de Dieu, 
« devant beaucoup de peuples, de nations, de langues 
et de rois » ! 

Les moyens qui sont mis à la disposition de l’œuvre 
de Dieu—qu’il s’agisse de la télévision ou de la presse, 
et qui permettent d’atteindre une multitude de gens 
(chose impossible dans les siècles passés)—coûtent des 
sommes considérables.

Aujourd’hui, Dieu a pourvu un moyen de financer 
Son puissant ministère spirituel par le même système 
dont Il s’est servi dès le début—le système de la dîme. 

7. La dîme appartient-elle à Dieu ? Lévitique 27:30. 
Lui est-elle consacrée ? Même verset. 
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8. La Bible enseigne-t-elle que les nations, de même 
que les individus peuvent littéralement voler la dîme 
directement de Dieu ? Malachie 3:7-12. 

commentaire : Peut-on se permettre de voler Dieu ? 
Voler Dieu est un sujet très sérieux  ! Rien de ce que 
vous gagnez ne vous appartient. Tout appartient à 
Dieu. Néanmoins, Dieu n’en réclame que le dixième. 
Il a réservé les premiers dix pour cent pour Lui-même ! 
Ce n’est qu’après avoir reconnu le droit prioritaire de 
Dieu sur le premier dixième de nos revenus que nous 
avons un droit légitime sur les autres neuf dixièmes. 

9. Tombons-nous sous une malédiction lorsque 
nous transgressons cette loi financière fondamentale 
de Dieu ? Malachie 3:9. 

10. Quelle est la simple solution de Dieu à nos pro-
blèmes financiers ? Malachie 3:10. Dieu nous lance-t-Il 
un défi en nous demandons de le mettre à l’ épreuve—
pour «  prouver  »—s’Il va réellement nous bénir  ? 
Même verset. 

commentaire : Dieu n’offre pas une solution com-
plexe ou difficile à nos problèmes financiers et à nos 
malédictions. La solution est simple. Donnons à Dieu 
ce qui Lui appartient, et Il nous bénira. Dieu a mille 
manières de faire fructifier ce que nous Lui remet-
tons. Si nous travaillons diligemment, et si nous Lui 
sommes fidèles dans le versement de la part qui Lui est 
due, Il travaillera avec nous et Il bénira nos efforts, en 
veillant à ce que notre collaboration avec Lui produise 
davantage !

Ceux qui versent fidèlement la dixième partie de 
leur revenu à Dieu constatent que ce qu’il leur reste 
semble accomplir plus que le plein montant de leur re-
venu n’aurait pu faire. Des milliers de gens ont remar-
qué qu’il semble y avoir une loi naturelle qui ne peut 
pas être inscrite dans un budget—une loi qui permet à 
leur argent d’accomplir plus lorsqu’ils versent la dîme 
fidèlement. (Lisez les passages suivants, en rapport 
avec ce principe : 1 Rois 17:8-24 ; 2 Rois 4:1-7, 42-44 ; 
Matthieu 14:17- 21 ; 15:34-38 ; Hébreux 13:8.) 

11. Quelle doit être notre attitude lorsque nous ver-
sons à l’Église de Dieu le dixième de nos revenus qui 
Lui appartient ? 2 Corinthiens 9:6-7. 

commentaire : Une attitude de générosité est essen-
tielle dans la voie de Dieu qui consiste à « donner  ». 
Dieu est un donneur généreux ! Il veut que Ses enfants 
fassent preuve, dans la mesure de leurs moyens, d’une 
générosité similaire. L’apôtre Paul a écrit à ce sujet  : 
«  Sachez-le, celui qui sème peu moissonnera peu, et 
celui qui sème abondamment moissonnera abondam-
ment. Que chacun donne comme il l’a résolu en son 

cœur, sans tristesse ni contrainte ; car Dieu aime celui 
qui donne avec joie » (2 Corinthiens 9:6-7). 

Dans la Bible, ce principe qui consiste à donner est 
mis en évidence à plusieurs reprises. À titre d’exemple, 
le Christ en a démontré l’effet bénéfique en disant : 
« Donnez, et il vous sera donné ; on versera dans votre 
sein une bonne mesure, serrée, secouée et qui déborde ; 
car on vous mesurera avec la mesure dont vous vous 
serez servis » (Luc 6:38). 

Salomon répète cette même vérité dans ses Écri-
tures : « Jette ton pain sur la face des eaux, car avec le 
temps tu le retrouveras » (Ecclésiaste 11:1). La bénédic-
tion de Dieu viendra au moment déterminé par Dieu 
et à la façon de Dieu. Les Écritures déclarent encore : 
« Tel, qui donne libéralement, devient plus riche ; et tel, 
qui épargne à l’excès, ne fait que s’appauvrir. L’âme 
bienfaisante [généreuse] sera rassasiée, et celui qui ar-
rose sera lui-même arrosé » (Proverbes 11:24-25). 

Tous ces versets ne font que résumer le principe sou-
ligné dans les pages de la Bible : « Ce qu’un homme 
aura semé, il le moissonnera aussi » (Galates 6:7). 

12. De quelle façon Jésus affirma-t-Il que la loi de la 
dîme était encore en vigueur ? Matthieu 23:23. Notez 
bien ce que déclare la dernière partie du verset. 

commentaire  : N’est-ce pas clair  ? Jésus parle ici 
des qualités spirituelles, telles que la justice, la miséri-
corde, la fidélité. Ces qualités sont plus importantes que 
de soigneusement verser la dîme sur le moindre de nos 
revenus (en l’occurence, celui qui prélève sur la plus 
petite des plantes qui pousserait dans notre jardin)—
surtout si notre minutie nous pousse à devenir sage à 
nos propres yeux. Cependant le Christ a dit « de ne pas 
négliger les autres choses »—c’est à dire de pleinement 
verser la dîme tel que Dieu le requiert. 

13. Le versement de la dîme, constitue-t-il, à l’égard 
de Dieu, un acte d’adoration, en même temps qu’une 
expression de notre foi ? Hébreux 11:6 ; Jacques 2:20. 

commentaire : Le versement de la dîme est un acte 
d’adoration à l’ égard de Dieu—une démonstration de 
l’amour, de la gratitude, du respect, de l’honneur et 
de l’estime que nous éprouvons pour le Créateur—un 
signe de notre soumission à la volonté de Dieu, une 
reconnaissance de Sa puissance et de Sa souveraineté.

Le versement de la dîme est aussi un acte de foi 
envers Dieu, et lorsque c’est fait avec foi, c’est un 
acte d’adoration profondément personnel. C’est la 
reconnaissance que Dieu est là—qu’Il existe réel-
lement—et qu’Il est capable de « pourvoir à tous vos 
besoins selon sa richesse, avec gloire, en Jésus-Christ » 
(Philippiens 4:19). 
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Nul ne peut empêcher Dieu de bénir ceux qui, avec 
foi, décident de verser la dîme à leur Créateur. L’expé-
rience a prouvé que lorsque nous obéissons à lÉternel 
notre Dieu, Il nous bénit automatiquement. 

N’oubliez pas que c’est à Dieu que vous versez la 
dîme, et non pas à un homme ! Par cet acte, vous recon-
naissez que la dîme que vous Lui versez Lui appartient 
en priorité. Vous reconnaissez Son existence et le fait 
qu’Il est le « rémunérateur de ceux qui le cherchent » 
(Hébreux 11:6). Sans aucun doute, le fait de verser la 
dîme constitue un acte de foi, et sans la foi il est impos-
sible de plaire à Dieu (Même verset). 

Mais supposez que quelqu’un dise  : «  Je n’ai pas 
confiance dans la façon dont ma dîme sera employée ». 
Par conséquent, peut-il refuser de la payer ? La Bible 
l’autorise-t-il à stipuler la façon exacte que cette dîme 
soit employée ? Examinons cela. 

Votre responsabilité consiste à donner à Dieu la dîme 
qui Lui appartient ; vous devez la verser à Son représen-
tant qu’Il a choisi pour s’occuper de Son Œuvre en ce 
temps de la fin, et qui l’a démontré en l’accomplissant. 
Décider comment la dîme doit être utilisée ou dépensée 
une fois qu’elle est donnée ne relève pas de vos responsa-
bilités. C’est la responsabilité de Dieu. C’est Sa dîme et 
c’est à Lui d’instruire Ses serviteurs sur la façon de s’en 
servir. 

14. Les chrétiens devraient-ils être des « ouvriers » 
pour la vérité  ? 3 Jean 8. Sont-ils des « ouvriers avec 
Dieu  » pour la prédication de l’Évangile  ? Philip-
piens 4:3 ; 1 Corinthiens 3:9 ; 2 Corinthiens 6:1. 

commentaire  : La croissance étonnante et l’effi-
cacité de l’Église de Dieu, à travers les années, ont 
été rendues possibles grâce aux efforts combinés des 
milliers de personnes que Dieu a appelées à supporter 
financièrement la tâche de Son Église au moyen de 
leurs dîmes et de leurs offrandes. Au début de l’ère de 
l’Église de Dieu du temps de la fin, quelques centaines 
de personnes seulement pouvaient être touchées par 
l’Évangile. Toutefois, à mesure que le nombre des 
membres et des co-ouvriers augmentait, de même la 
puissance et l’efficatié de l’œuvre de l’Église ont éga-
lement augmenté, grâce aux dîmes et aux offrandes 
volontaires qu’ils envoyaient de leur plein gré. 

C’est par tous les efforts collectifs de tous ces « ou-
vriers avec Dieu  » que le vrai Évangile du Christ est 
aujourd’hui prêché de par le monde. Cela inclut les frais 
d’impression et d’envoi de ces Cours de Bible par cor-
respondance à tous nos étudiants. Tout cela est possible 
grâce aux dîmes et aux offrandes qui sont versées à la 
véritable Église de Dieu. 

La voie de Dieu consiste à donner—gratuitement—
Sa vérité à tous ceux qui en font la demande. En 
impliquant Ses « co-ouvriers » dans cette formidable 
mission, Dieu leur permet de jouir des bénédictions 
qui accompagnent leur participation dans l’agrandis-
sement de la Famille de Dieu. 

En réalité, «  il y a plus de bonheur à donner qu’à 
recevoir » (Actes 20:35). Lorsque nous honorons Dieu 
par la dîme que nous Lui versons, Il pourvoit à tous 
nos besoins, selon Sa promesse : « Cherchez première-
ment le Royaume et la justice de Dieu ; et toutes ces 
choses vous seront données par-dessus » (Matthieu 6:33). 

le combat chrétien !
La Parole de Dieu nous fait savoir que si nous voulons 
suivre la voie chrétienne, nous auront à affronter trois 
ennemis mortels qui s’efforcent de nous dissuader de 
vaincre le péché afin d’empêcher le développement du 
caractère de Dieu en nous. 

Ces ennemis mortels peuvent venir entre nous et 
Dieu—nous séparant de Lui. Ils sèmeront le doute 
dans nos esprits, afin de nous séparer graduellement 
du conseil et de la puissance du Saint Esprit de Dieu 
et de la foi de Jésus-Christ—SI nous le leur permettons. 

Dieu dit que ces ennemis mortels doivent être vain-
cus et Il nous dit comment le faire ! 

1. Paul indique-t-il que la vie chrétienne est un 
combat—mais que ce combat vaut la peine d’être livré 
pour que nous parvenions à la glorieuse vie éternelle ? 
1 Timothée 6:12 ; 1:18- 19. De qui Timothée était-il le 
« soldat » ? 2 Timothée 2:3-4. 

2. Paul persévéra-t-il dans la voie de Dieu—savait-il, 
peu avant sa mort, qu’il avait remporté son combat 
de chrétien ? 2 Timothée 4:6-8. 

3. La lutte chrétienne nous oppose-t-elle à des forces 
physiques ou à des forces spirituelles  ? 2 Corinthiens 
10:3-4. Quel est, au juste, le combat qu’un chrétien 
doit livrer ? Verset 5. 

commentaire  : Le premier ennemi du chrétien, 
c’est sa nature humaine, avec ses passions immodérées 
(Galates 5:19-21). Cette nature qui est en nous ratio-
nalise, et elle se laisse aller à de mauvais sentiments—
tels que la vanité, la convoitise, la cupidité, etc. Elle 
nous incite à pécher, à transgresser les lois spirituelles 
de Dieu, nous séparant ainsi de Lui. Nos penchants 
naturels peuvent nous détruire spirituellement, si nous 
ne leur résistons pas, car ils nous poussent à pécher. 

4. Quel est l’ennemi mortel numéro deux des chré-
tiens ? Galates 1:4. Quelle doit être l’attitude des chré-
tiens à l’égard de cette civilisation, avec tous ses attraits, 
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ses séductions, et où chacun cherche à être important ? 
1 Jean 2:15-17. 

commentaire  : L’apôtre Jean parle ici des voies de 
ce monde qui nous entoure. Dans 1 Jean 2:15 le mot 
« monde » est traduit du grec kosmos, dont sont aussi 
tirés les mots cosmopolite, cosmographie, etc. 

Jean se réfère à la société autour de nous, fondée en 
grande partie sur—et surtout motivée par—la vanité, 
la convoitise, la cupidité et les autres tendances char-
nelles de la nature humaine. Étant donné que la plu-
part des gens ont été séduits (Apocalypse 12:9), ils ne 
peuvent pas comprendre qu’une bonne partie des voies 
de ce monde est mauvaise aux yeux de Dieu. Quoi 
qu’il en soit, les voies de la société assaillent continuel-
lement le chrétien de leurs tentations qui peuvent le 
séduire et le détourner des voies du Christ ! 

5. Le chrétien doit-il fuir l’iniquité qui domine le 
monde ? 2 Corinthiens 6:14-18 ; Apocalypse 18:4. Cela 
signifie-t-il que les chrétiens doivent abandonner les 
lieux peuplées pour aller vivre ailleurs ? Jean 17:15-18. 
Notez surtout la première partie du verset 15. 

commentaire : La prière du Christ, dans ce dix-sep-
tième chapitre de l’Évangile selon Jean, nous montre 
clairement que Dieu ne veut pas que les chrétiens 
aillent chercher refuge dans des montagnes ou des dé-
serts, afin d’échapper aux distractions du monde ! Ils 
devraient plutôt s’efforcer de se séparer spirituellement 
et de s’abstenir des voies charnelles de ce monde qui, 
selon la Bible, constituent des péchés. 

Dès la plus jeune enfance, nous avons commencé 
à nous conformer aux coutumes et aux pratiques que 
nous avons apprises par l’enseignement ou l’exemple 
des autres. Nous avons accepté simplement, sans ques-
tions, la plupart des habitudes et les styles de vie de 
la société autour de nous. Mais tandis que nous ap-
prenons la voie de Dieu, nous devons consciencieuse-
ment la mettre en pratique afin de vivre cette nouvelle 
voie. « Ne vous conformez pas au siècle présent, » dit 
Paul, « mais soyez transformés par le renouvellement 
de votre intelligence, afin que vous discerniez quelle est 
la volonté de Dieu, ce qui est bon, agréable et parfait » 
(Romains 12:2). 

À moins de cesser de nous conformer aux voies de 
ce monde qui s’opposent à la volonté de Dieu, nous 
ne grandirons pas dans le caractère de Dieu et nous 
ne vaincrons pas spirituellement. Il y a beaucoup de 
pièges dans ce monde qui peuvent être comparés à 
une course d’obstacles qui défient et qui renforcent 
un bon soldat à l’entraînement. Les chrétiens doivent 
apprendre à sauter ces obstacles. 

6. Les gens apprécient-ils toujours les personnes 
qui essaient de vivre conformément aux lois de Dieu ? 
1 Pierre 4:3- 4 ; Jean 15:18-20 ; 16:33. Quelle devrait 
être l’attitude du chrétien face à ceux qui s’opposent 
à sa nouvelle façon de vivre  ? Matthieu  5:43- 47 ; 
Romains 12:20-21. 

commentaire : Dieu ne veut pas que nous haïssions 
les gens qu’Il n’a pas choisi d’appeler à notre époque, 
même si certains nous persécutent et nous ridiculisent 
parce que nous suivons la voie de Dieu. Ce sont des 
enfants potentiels de Dieu, et Il nous ordonne de les 
aimer  ! Éventuellement, Dieu ouvrira leur esprit et Il 
leur révélera Sa merveilleuse vérité, afin qu’eux aussi 
deviennent des chrétiens. Cette époque est représenté 
par la phase finale du Plan magistral de Dieu. 

7. Quel est l’ennemi mortel numéro trois de chaque 
chrétien ? 1 Pierre 5:8-9 ; Jacques 4:7. Satan le diable, 
n’est-il pas responsable, en fin de compte, des mauvais 
penchants de la nature humaine, ainsi que de tous les 
maux de ce monde ? 2 Corinthiens 4:4 ; Éphésiens 2:2. 
N’a-t-il pas séduit toute la terre ? Apocalypse 12:9. 

commentaire  : Satan le diable, qui était autrefois 
l’archange Lucifer, un être jadis parfait dans toutes 
ses voies (Ézéchiel 28:15), a acquis sa nature satanique 
lorsqu’il a décidé de raisonner à sa façon. Comme nous 
l’avons déjà appris dans la neuvième Leçon, les êtres 
humains acquièrent la nature de Satan dès leur enfance. 
C’est ce que nous appelons la « nature humaine ». No-
tez comment Paul a décrit cet état naturel de l’esprit : 
« … car l’affection de la chair est inimitié contre Dieu, 
parce qu’elle ne se soumet pas à la loi de Dieu, et quelle 
ne le peut même pas » (Romains 8:7). 

Toutefois, lorsque le Saint Esprit de Dieu entre dans 
l’esprit d’une personne, elle reçoit alors la puissance de 
résister aux tendances égoïstes de la chair telles que la 
convoitise, la cupidité, la vanité, la jalousie, l’envie, la 
rancoeur, la compétition, l’agressivité, l’amertume et la 
haine, émises par Satan et reçues par l’homme. 

Ces impulsions qui proviennent de Satan, nul n’est 
obligé de les accepter et de s’y soumettre. Le diable n’a 
aucun pouvoir de forcer qui que ce soit à contem-
pler des mauvaises pensées ou à mal agir  ! Les gens, 
sans s’en rendre compte, se laissent séduire par lui. Ils 
donnent libre cours à leurs émotions et à leurs impul-
sions, lesquelles s’expriment souvent de façon vaine et 
charnelle. 

C’est ainsi que Satan—le « dieu de ce siècle », « le 
prince de la puissance de l’air »—agit de façon insoup-
çonnée «  dans  » l’esprit des gens, de par le monde 
(Éphésiens 2:2). C’est pourquoi nous vivons en «  ce 
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présent siècle mauvais  », qui est aujourd’hui totale-
ment séduit ! 

8. Après votre engendrement par le Saint Esprit de 
Dieu—ce qui fait de vous un chrétien—le diable s’ef-
forcera-t-il encore de vous séduire et de vous détour-
ner du Christ et de Ses voies ? 2 Corinthiens 11:2-4. À 
l’époque de Paul, certains chrétiens succombèrent-ils à 
ses attaques ? Versets 13-15 ; Galates 1:6-8 ; 3:1. 

commentaire : La conversion ne nous protège pas 
contre la « longueur d’onde » de Satan. Il continue à 
émettre les attitudes de sa propre nature. Or, d’après 
Jésus, pour être vainqueurs, nous devons vaincre les 
voies de Satan, qui sont contraires à celles de Dieu. 

Ceux qui se sont détournés de la voie de Satan luttent 
pour déjouer ses ruses séduisantes, et ils s’efforcent de 
demeurer fidèles à la voie de Dieu—la voie du gouver-
nement de Dieu. Ce sont eux que Satan hait. Il veut les 
détruire ! Heureusement,  conformément à Ses promesses, 
Dieu nous protège et restreint Satan si nous restons en 
contact étroit avec Dieu. De cette manière, nous pouvons 
être vainqueurs ! 

Avant que Jésus-Christ ne puisse Se qualifier pour 
restaurer le gouvernement de Dieu et diriger toutes les 
nations, Il a du résister aux plus sévères tentations de 
la part de Satan. Ce combat suprême est décrite dans 
le quatrième chapitre de l’Évangile selon Matthieu. 
Veuillez noter la façon dont Satan s’y est prit pour in-
fluencer Jésus-Christ à pécher contre Dieu. 

9. Lorsque Jésus eut extrêmement faim, comment 
le diable fit-il appel à la vanité humaine et à la faim ? 
Matthieu 4:1-3. Fit-il aussi appel aux désirs charnels 
de l’homme qui cherche le prestige, la gloire et la puis-
sance ? Versets 5-9. Que répondit le Christ ? Versets 4, 
7 et 10. Quel fut le résultat final de cette gigantesque 
lutte spirituelle ? Verset 11. 

commentaire  : Jésus-Christ vainquit le diable. Il 
résista à Satan et lui montra qu’Il était Lui-même le 
maître  ! Lorsqu’Il ordonna au diable de se retirer, 
Satan fut obligé de Lui obéir. Il se retira la tête basse, 
sachant qu’il avait perdu la plus grand bataille spiri-
tuelle de tous les temps. 

C’est par la Parole de Dieu que le Christ a réussit à 
vaincre Satan. Il répondit aux tentations du diable en 
lui citant les passages appropriés des Écritures. Jésus 
connaissait à fond la Parole de Dieu. Il savait quelle 
est la volonté de Dieu et Il obéissait à Son Père. C’est 
pourquoi le diable était incapable de Le séduire ! 

10. Les chrétiens, aujourd’hui, doivent-ils également 
résister au diable avec la vérité que Dieu leur a révélée ? 
1 Pierre 5:9. Qu’est-ce que le diable est obligé de faire 
lorsque nous lui résistons fermement ? Jacques 4:7. 

11. Quelles sont les instructions que Dieu nous 
donne, par l’intermédiaire de Paul, pour lutter contre 
les impulsions et les attitudes du diable  ? Éphésiens 
6:10-12. De quoi le chrétien doit-il se revêtir dans cette 
lutte spirituelle ? Versets 11, 13. Quelles sont les armes 
spirituelles de Dieu ? Versets 14-18. 

commentaire  : La parole insipirée de Dieu consti-
tue la « vérité » (Jean 17:17) ; c’est la première des armes 
spirituelles du chrétien. La «  cuirasse de la justice  » 
est notre obéissance aux commandements de Dieu 
(Psaume 119:172). «  L’Évangile de paix  » est l’action 
de supporter la proclamation du message qui annonce 
l’avènement du Royaume de Dieu, lorsque le Christ 
régnera en paix sur toute la terre. 

Le «  bouclier de la foi  » représente la foi de Jésus-
Christ, qui peut être en nous (Galates 2:20 ; Philip-
piens 3:9)—il s’agit de la foi du Christ, et non pas de 
la nôtre. Cette foi vivante est un don que Dieu nous 
octroie par Son Saint Esprit (Galates 5:22). C’est cette 
foi—la foi de Jésus-Christ en nous—qui nous permet 
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de vaincre le péché et de l’éliminer de notre vie ! 
Le «  casque du salut  », c’est la connaissance de ce 

qu’est le salut, des conditions qu’il requiert, de quoi 
il s’agit—du but même de la vie. En d’autres termes, 
c’est la connaissance du but réel de notre existance, 
et de l’incroyable potentialité de l’homme—du fait 
que nous deviendrons un jour des membres divins de la 
Famille de Dieu ! 

« L’ épée de l’Esprit », c’est la parole écrite de Dieu—
la Bible—la seule arme offensive du chrétien dans 
sa lutte contre le diable et ses ruses (Hébreux 4:12). 
Elle déjoue les tactiques et les stratégies de l’enne-
mi, tout en nous aidant à comprendre les motifs et 
les intentions du diable. 

La dernière chose que Paul mentionne dans cette 
lutte contre Satan, c’est «  la prière  ». Les chrétiens 
doivent s’approcher de Dieu en persévérant dans la 
prière (1 Thessaloniciens 5:17), en priant pour tout le 
peuple de Dieu, pour le ministère de l’Église de Dieu, 
et pour eux-mêmes.

C’est la façon de lutter contre Satan—de le 
vaincre—et de le forcer à s’enfuir loin de nous ! Cette 
stratégie parfaite est indispensable pour résister aux 
penchants charnels de la nature humaine et les attraits 
de ce monde, motivés par le diable. Si les chrétiens 
suivent diligemment cette formule, ils réussiront à 
vaincres les trois ennemis mortels qui sont : la nature 
humaine, les voies de ce monde, et Satan. 

 pourquoi vaincre 
est si important !

La Bible parle souvent de la nécessité de «  vaincre  ». 
Examinons donc les Écritures, afin de comprendre 
pourquoi c’est si important de vaincre dans la vie 
chrétienne, et comment cela se rapporte aux « occupa-
tions » des chrétiens lorsqu’ils seront nés de nouveau, 
dans le Royaume de Dieu. 

1. Jésus-Christ devint-Il parfait ? Hébreux 5:9 ; 2:9-
10. Notez surtout la fin du verset 10. Qu’est-ce que 
le Christ attend de ceux qui se disent Ses disciples ? 
Matthieu 5:48. À qui doivent-ils éventuellement être 
semblables ? Éphésiens 4:13. 

commentaire  : Comme l’indiquaient les Leçons 
précédentes, Jésus veut que nous devenions parfait. Or, 
de quelle « perfection » parlait-Il ? 

Dans le texte original grec, le mot « parfait » dans 
Matthieu 5:48 est teleios, qui signifie également « tout » 
ou un « achèvement total ». En d’autres termes, Jésus 
veut que Ses disciples parviennent à la maturité spiri-
tuelle du caractère de Dieu. 

Bien entendu, nous ne pouvons pas atteindre cette 
perfection avant la résurrection des morts, lorsque 
Dieu achèvera ce processus en nous donnant un nou-
veau corps spirituel parfait, avec une nature parfaite—
sans péché—semblable à la Sienne. Mais entre-temps, 
Dieu veut que nous croissions chaque jour, que nous 
marchions continuellement vers la perfection de Son 
caractère spirituel en obéissant à Ses commandements, 
en vainquant nos mauvais penchants, et en éliminant 
le péché de notre vie. 

2. Bien que le Christ fût le Fils de Dieu et que le 
Père Lui eût donné le Saint Esprit sans mesure (Jean 
3:34), néanmoins, n’eut-Il pas à apprendre l’obéis-
sance ? Hébreux 5:8-9. Le Christ fût-Il « vainqueur » ? 
Jean 16:33. Résista-t-Il à la tentation ? Hébreux 4:15. 

commentaire : Jésus-Christ devint parfait à travers 
les souffrances, les épreuves et les expériences qu’Il 
eut dans la chair humaine. Il résista aux tentations du 
diable, aux penchants de Sa nature, ainsi qu’au monde 
autour de Lui. Malgré l’opposition et la tentation, Il 
observa parfaitement les commandements de Dieu. Il 
devint ainsi le Sauveur de l’humanité, et nous donna 
un exemple suprême de la maturité spirituelle que les 
chrétiens doivent s’efforcer de parvenir. 

3. Est-il vraiment nécessaire que nous vainquions 
pour entrer dans le Royaume de Dieu et recevoir une 
récompense ? Apocalypse 3:12, 21 ; 21:7. 

commentaire  : En vainquant les tendances péche-
resses de la chair, le monde et le diable, notre caractère 
spirituel se perfectionne—nous édifions en nous le ca-
ractère parfait de Dieu. Plus nous sommes vainqueurs, 
plus notre responsabilité sera grande dans le gouverne-
ment de Dieu sur la terre. Plus grande aussi sera notre 
récompense ! 

Nul ne peut mener ce combat à notre place. C’est 
nous qui devons fournir l’effort. De Son côté, Dieu 
s’engage à nous fournir la puissance de Son Saint Es-
prit pour que nous puissions devenir le genre d’indi-
vidu dont Il a besoin dans Son Royaume, c’est-à-dire 
des êtres qui raisonnent de façon spirituelle, et qui sont 
spirituellement motivés. 

4. Peut-on vaincre du jour au lendemain ? N’est-ce 
pas plutôt un processus qui se poursuit tout au long de 
notre vie ? Matthieu 24:13, 45-47. 

commentaire  : La Bible indique que le processus 
de s’efforcer à développer le caractère spirituel de Dieu 
exige que nous devons vaincre continuellement durant 
toute notre vie chrétienne—nous devons éliminer le 
péché de nos vies, et apprendre à contrôler et à diriger 
les mauvais penchants de notre nature humaine. 
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Ce sont ceux qui résistent jusqu’à la fin—ceux qui 
continuent à croître en caractère jusqu’au retour du Christ 
(ou jusqu’à leur décès, s’il meurt avant)—qui hériteront 
le Royaume de Dieu et recevront une récompense ! 

5. Le passage de 2 Pierre 1:5-9 indique-t-il égale-
ment que nous devons croître constamment dans les 
vertus du caractère de Dieu, tout au long de notre vie 
chrétienne  ? Les versets 10 et 11 ne sous-entendent-
ils pas que ceux qui cessent de croître et de vaincre 
n’entreront pas dans le Royaume de Dieu ? 

devenir des héritiers 
avec le christ

1. Pour avoir vaincu durant Sa vie humaine, Jésus 
fût né de nouveau par une résurrection. Or, où Se 
trouve-t-Il à présent, du fait de Sa victoire ? Apocalypse 
3:21. Toutes les autorités, toutes les puissances, tous les 
anges Lui sont-ils désormais soumis, sous les ordres de 
Son Père ? 1 Pierre 3:22 ; Éphésiens 1:20-22 ; 1 Corin-
thiens 15:27. 

2. Quel sera le titre officiel du Christ lorsqu’Il re-
viendra pour gouverner les nations ? Apocalypse 19:16. 
Son glorieux gouvernement continuera-t-il à s’élargir 
indéfiniment dans l’univers ? Ésaïe 9:6-7. 

3. Quelle est l’ampleur de l’autorité dont le Christ a 
déjà hérité ? Hébreux 1:1-2 ; Matthieu 28:18. 

commentaire  : Dans Hébreux 1:2, l’expression 
«  toutes choses  », dans le texte original grec, signifie 
l’univers tout entier ! 

4. Le Christ sera-t-Il le seul héritier de la terre ? Sera-
t-Il le seul à dominer sur la terre et sur tout l’univers ? 
N’y aura-t-Il pas des codirigeants, des « cohéritiers », qui 
partageront avec Lui Son grand héritage et Sa grande 
responsabilité ? Romains 8:16-17 ; Apocalypse 21:7. 

commentaire  : Les véritables chrétiens sont à pré-
sent les enfants engendrés de l’Esprit de Dieu. Ils sont 
Ses héritiers—cohéritiers avec Jésus-Christ. Ils vont 
hériter de tout ce que Dieu à créé, et ils vont partici-
per au gouvernement de l’univers ! 

Examinez aussi le deuxième chapitre de l’Épître 
aux Hébreux. À partir du verset 6, l’apôtre Paul cite 
Psaumes 8:4-6 : Il déclare : « Qu’est-ce que l’homme, 
pour que tu [Dieu] te souviennes de lui  ?  » En effet, 
pourquoi le Dieu suprême devrait-Il s’intéresser à 
nous—des êtres mortels ? Pourquoi sommes-nous nés ? 

Voici la réponse : « Tu as mis toutes choses sous ses 
pieds. En effet, en lui soumettant toutes choses, Dieu 
n’a rien laissé qui ne lui fût soumis » (Hébreux 2:8).

Saisissez-vous cela  ? Absolument rien de tout ce 
que Dieu a créé n’est exclu. L’incroyable destinée de 

l’humanité, c’est de régner d’abord sur la terre, puis 
sur l’univers entier avec Jésus-Christ  ! Nous sommes 
nés pour régner ! Toutefois, pour le moment, nous 
ne sommes pas encore qualifiés pour ce poste. Nous ne 
sommes pas encore « nés de nouveau  »—pas encore 
nés de l’Esprit de Dieu, en tant que membres de la 
Famille de Dieu. 

Pour le moment, seul Jésus-Christ, le «  premier-
né parmi un grand nombre de frères  » (Romains 
8:29), a reçu ce pouvoir. C’est pourquoi «  … nous 
ne voyons pas encore maintenant [aujourd’hui] 
que toutes choses lui soient soumises [à l’homme]. 
Mais … Jésus, nous le voyons couronné de gloire 
et d’honneur » (Hébreux 2:8-9). En effet, Jésus est 
le seul à avoir reçu le pouvoir et la gloire que nous 
recevrons lorsque nous, aussi, naîtrons de Dieu à la 
résurrection des morts. 

Commencez-vous à saisir la grandeur de ces pro-
messes infaillibles de Dieu ? 

5. Quel rôle le Christ joue-t-Il maintenant pour les 
véritables chrétiens ? Hébreux 4:14-16. 

commentaire : En tant que Souverain sacrificateur 
de tous ceux que Dieu a spirituellement engendrés, 
Jésus-Christ est sans cesse à leur disposition pour les 
aider lorsqu’ils ont besoin de Lui. Il porte un inté-
rêt spécial à leur croissance spirituelle. Il les aide à se 
préparer pour qu’ils puissent un jour hériter «  toutes 
choses » avec Lui ! 

se qualifier pour 
régner avec le christ

Bien des gens sont étonnés d’apprendre que la Bible 
parle souvent de régner dans le Royaume de Dieu. 
Certains doutent fort de pouvoir régner un jour. Pour 
d’autres, cela ne les intéresse absolument pas. Peut-être 
avez-vous pensé : Je ne tiens pas à régner dans le Monde 
à Venir. Tout ce que je désire, c’est servir Dieu. Le pro-
blème, c’est que très peu de personnes ont compris la 
véritable signification du mot « servir ».

À travers l’histoire, et de nos jours encore, nom-
breux sont les politiciens, les bureaucrates, les chefs 
d’État et les dirigeants de toutes sortes qui ont abu-
sé de leurs pouvoirs. Même s’ils se sont considérés 
comme des « bienfaiteurs de l’humanité », ou comme 
des serviteurs du peuple, ils se souciaient principale-
ment de leurs propres intérêts (Luc 22:25-26). Par 
contre, les dirigeants de Dieu dans le Monde à Venir 
ne leur ressembleront pas. 

Jésus-Christ, qui s’est qualifié pour le poste le plus 
important, sous le Père, dans le Gouvernement de Dieu 
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à venir sur la terre, a dit qu’Il était venu pour servir  ! 
(Luc 22:27). Examinons quel est le rapport qui existe 
entre le fait de servir Dieu et régner. 

1. Comment un vrai chrétien, qui est réellement 
converti, sert-il Dieu ? Matthieu 25:31-40. 

commentaire  : Nous servons Dieu lorsque nous 
aidons et servons notre prochain. Le Christ a dit  : 
« Toutes les fois que vous avez fait ces choses à l’un 
de ces plus petits de mes frères, c’est à moi que vous 
les avez faites » (verset 40). 

Ce monde troublé est plein de gens qui sont pauvres, 
malades et seuls. Des centaines de millions de gens ont 
besoin d’apprendre comment améliorer la qualité de 
leur vie physique, comment mieux se nourrir et prati-
quer une plus grande hygiène ! Mais ce dont ils ont sur-
tout besoin, c’est de connaître la vérité de Dieu—Son 
but et Son Plan magistral pour l’humanité.

Le Christ est venu pour servir, non pour être servi 
(Matthieu 20:28). La cérémonie du lavement des pieds, 
qu’Il institua juste avant Sa crucifixion, symbolise 
cette attitude de service. Nous devons imiter l’exemple 
du Christ en servant notre prochain (1 Pierre 2:21 ; 
Jean 13:15-17). 

Le chrétien profondément converti veut que l’état 
actuel de ce monde change, pour que tous puissent 
jouir des bénédictions physiques et spirituelles que 
Dieu déverse sur ceux qui vivent selon Sa voie. C’est 
pour cela que le Christ reviendra pour établir Son gou-
vernement sur la terre ! Tous les chrétiens engendrés de 
l’Esprit de Dieu se préparent maintenant à remplir leur 
rôle futur, qui consitste à enseigner la voie de Dieu à 
toute l’humanité. Ils apprennent aussi à administrer le 
gouvernement du merveilleux Monde à Venir, pour le 
bien de toute l’humanité ! 

La vie chrétienne est une vie de croissance, de per-
fectionnement et de préparation pour pouvoir servir, en 
gouvernant, durant le Millénium. Mais elle consiste 
aussi à servir les autres ici-bas, à présent ! 

2. Que feront les saints dans le Royaume de Dieu, 
au cours du Millénium  ? Apocalypse 3:21 ; 2:26 ; 
5:10 ; 20:6. 

commentaire  : Dans ces passages, nous voyons 
des mots tels que « trônes », « jugement » et « régner ». 
Ces versets indiquent clairement que les chrétiens re-
cevront un poste d’autorité dans le Royaume de Dieu. 
Tous ceux qui sont engendrés de Dieu, et qui sont en 
train de vaincre, deviendront «  un royaume [dans 
l’original:  « des rois »] et des sacrificateurs » dans le 
Royaume de Dieu. Notre destin est de régner sur le 
monde—et éventuellement, sur tout l’univers—sous 

le Christ. En effet, nous sommes nés pour régner ! 
3. Comment un individu, sans avoir beaucoup de 

talents, pourrait-il apprendre, au cours de cette vie, à 
se qualifier pour occuper un poste important dans le 
Royaume de Dieu ? Luc 16:10. 

commentaire  : Nous apprenons à régner en nous 
acquittant fidèlement—consciencieusement—de toutes 
nos tâches. Nous devons mettre en pratique, dans notre 
vie quotidienne, les principes et les lois que nous appre-
nons de la parole de Dieu. De cette façon, même ceux qui 
estiment pas avoir beaucoup de talents naturels, peuvent 
se qualifier pour régner dans le Royaume de Dieu. Nous 
apprenons comment régner dans le Monde à Venir, en 
apprenant aujourd’hui la façon d’assumer nos responsa-
bilités présentes, et en accomplissant la tâche qui nous 
est confiée, quelle que soit son importance. 

Dieu ne fait pas acception de personnes (Ro-
mains 2:11 ; Galates 3:28). Le fait que nous soyons 
hommes ou femmes ne fait aucune différence, nous 
serons tous récompensés en fonction des « œuvres » 
que nous aurons faites au cours de notre vie physique. 
C’est par la grâce de Dieu que nous entrerons dans 
le Royaume de Dieu. La vie éternelle est un don de 
Dieu. Toutefois, ce sont nos œuvres qui vont nous 
permettre de nous qualifier pour un poste de respon-
sabilité—qui vont nous donner l’occasion de servir 
davantage, de faire plus de bien—lorsque nous serons 
nés dans la Famille régnante de Dieu. 

En tant que notre Sauveur et notre Frère aîné—
«  le premier né d’un grand nombre de frères »—Jé-
sus-Christ s’est déjà qualifié pour occuper le poste le 
plus élevé, sous Dieu le Père, dans le Monde à Venir. 
Personne d’autre ne pourra jamais recevoir ce poste 
que le Père Lui a promis. Notez quelques autres 
postes mentionnés spécifiquement dans la Bible. 

4. À qui Dieu a-t-Il promis la direction sur les na-
tions réunies d’Israël  ? Ézéchiel 37:21-22, 24. Quel 
poste d’autorité Jésus a-t-Il promis de donner à chacun 
de Ses douze apôtres sous David ? Matthieu 19:27-28. 
Dieu a-t-Il fait référence aux autres qui seront dans Son 
Royaume ? Lisez Hébreux 11:4-40. 

commentaire  : D’autres vainqueurs nous ont pré-
cédés et seront dans le Royaume de Dieu. Ils se sont 
déjà qualifiés pour des responsabilités dans la Famille 
régnante de Dieu, bien que Dieu ne nous ait pas révélé 
leur poste spécifique dans la Bible. Mais chaque indi-
vidu aura un travail formidable à accomplir, car une 
civilisation entièrement nouvelle doit être établie sur la 
terre durant le Millénium (pour ne rien dire de l’uni-
vers au-delà)—bâtie cette fois selon les spécifications 
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de Dieu. Cela prendra de nombreux postes différents 
très importants pour recréer la société humaine telle 
que Dieu voulait qu’elle soit. 

5. Y aura-t-il suffisamment d’occasions de servir 
pour tous les vainqueurs au cours des âges ? Jean 14:1-3. 

commentaire : En parlant du temple (« la maison de 
mon Père ») ayant plusieurs « demeures », Jésus démon-
tra que là, il y aurait beaucoup de places pour de nom-
breux assistants dans le gouvernement du Royaume de 
Dieu sur la terre, lorsque Jérusalem sera la capitale du 
monde durant le Millénium. Il a dit, «  Je reviendrai 
encore [sur terre], et je vous prendrai avec moi, afin 
que là où Je suis, [le quartier général dans le temple de 
Dieu sur terre], vous y soyez aussi » (Jean 14:3). 

Le Christ nous assure qu’il y aura d’abondantes 
opportunités et des postes de responsabilité intéres-
sants pour tous ceux qui sont nés dans la Famille 
régnante de Dieu.

Les vrais chrétiens, aujourd’hui, devraient avoir 
un désir brûlant de faire connaître la voie de Dieu au 
monde entier—pour enseigner la merveilleuse voie 
de Dieu menant à la paix, la joie et l’abondance. Et 
ils seront en mesure de le faire lorsque le Christ re-
viendra pour établir le Royaume de Dieu alors qu’ils 
seront nés de Dieu ! 

Mais pour se qualifier—pour être bien formés—
pour servir et enseigner dans le Monde à Venir, les 
vrais chrétiens doivent apprendre à servir et à enseigner 
maintenant. 

La seule raison pour laquelle une personne est appe-
lée aujourd’hui, c’est pour se qualifier afin d’aider à 
gouverner et à enseigner dans le Monde à Venir—pour 
aider à appeler et à sauver les centaines de millions de 
gens qui vivront pendant le Millénium et durant le 
Jugement du Grand Trône Blanc. Dieu n’a pas choisi 
certaines personnes, aujourd’hui par favoritisme. Il 
les a appelés pour un but spécial—parce qu’il y a une 
tache énorme à accomplir ! 

Par conséquent, la vie chrétienne a pour but de nous 
préparer à rendre de grands services dans le monde de 
demain. Les chrétiens engendrés de l’Esprit sont main-
tenant en stage de formation pour pouvoir enseigner au 
monde la voie de Dieu, et pour administrer le gouver-
nement de Dieu pour le bien de toute l’humanité. 

vous POUVEZ vaincre !
Le Chrétien engendré de l’Esprit de Dieu adopte un 
mode de vie nouveau et fascinant. Mais Dieu sait 
que les chrétiens pèchent encore de temps à autre, 
comme l’on fait Abraham, Isaac, Jacob, David et 

Paul (1 Jean 1:8-9). Toutefois, notre Dieu miséricor-
dieux nous promet de nous pardonner nos péchés 
lorsque nous nous en repentons sincèrement, et de 
nous donner l’aide dont nous avons besoin pour 
continuer à vaincre, et obtenir la vie éternelle dans 
son Royaume glorieux. 

Mais comment peut-on continuer à vaincre, tendre 
constament vers le but éternel, lutter pour édifier en 
soi le caractère juste, saint, et parfait de Dieu, afin 
de naître dans Sa Famille  ? C’est grâce à la foi du 
Christ—«  Christ en vous, l’espérance de la gloire  » 
(Colossiens 1:27). L’apôtre Paul a dit : « Je puis tout 
[passer au travers de toutes les épreuves, de toutes les 
difficultés, ou vaincre le péché] par celui [Christ] 
qui me fortifie ! » (Philippiens 4:13). 

Il en est de même en ce qui nous concerne !
En effet, par le Christ, nous pouvons plaire à Dieu, 

accomplir Sa loi, et vaincre ! 
1. Quelle est la clef du chrétien vainqueur ? Philip-

piens 4:13 ; Jean 15:5 ; 1 Jean 4:4 ; Romains 8:37. 
commentaire  : Jésus-Christ, qui a déjà vaincu 

Satan (Matthieu 4) et qui s’est qualifié pour devenir 
« Roi des rois et Seigneur des seigneurs », aidera chaque 
chrétien à vaincre Satan et les influences de ce monde 
par Son Saint Esprit qui habite dans le chrétien. Il a dit à 
Ses disciples de prendre courage, parce qu’Il avait vain-
cu le monde (Jean 16:33). Jean attesta que Celui qui 
est présent dans tous les vrais chrétiens, par l’Esprit de 
Dieu, est plus grand que Satan (1 Jean 4:4). 

2. Or, Jésus n’a-t-Il pas dit qu’Il ne pouvait rien faire, 
de Lui-même ? Jean 5:30. 

commentaire  : Pensez à cela. Le Fils de Dieu 
Lui-même déclara qu’Il ne pouvait rien faire (aucune 
œuvre spirituelle) de par Ses propres efforts. Si le 
Christ, lorsqu’Il était dans la chair, ne mettait pas 
Sa foi en Lui-même, à combien plus forte raison ne 
devons-nous pas nous-mêmes compter sur Dieu ? 

Peu de gens se rendent compte que l’obéissance du 
Christ, de même que les miracles qu’Il a accomplis, 
n’ont pas été faits de par Son propre pouvoir. Toutes 
Ses œuvres spirituelles furent littéralement accomplies 
par la foi en la puissance de Dieu le Père. C’est ainsi qu’il 
nous a donné un merveilleux exemple à suivre. 

3. Quelle était la source de la foi dynamique du 
Christ ? Jean 14:10-11. 

commentaire  : C’est grâce au Père, qui vivait en 
Jésus par la présence du Saint Esprit, que le Christ a pu 
obéir aux lois de Dieu. Jésus avait la foi de Dieu. 

4. Les chrétiens doivent-ils vivre par la foi  ? Hé-
breux 10:38 ; Romains 1:17. Dans ce cas, suffit-il donc 
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d’avoir la foi en Dieu ? Romains 3:31. La foi sans les 
oeuvres n’est-elle pas morte ? Jacques 2:20-22. 

commentaire  : Beaucoup de soi-disant chrétiens 
ont apprit que Jésus a mené une vie parfaite à notre 
place—qu’Il a observé les lois de Dieu à notre place. 
La Bible indique clairement que chaque chrétien a une 
part importante à accomplir dans le processus du salut. 
Nous avons vu que Dieu ne dispense pas le chrétien de 
croître, de vaincre, de développer en lui un caractère 
spirituel, et d’endurer malgré l’opposition ou la tenta-
tion d’abandonner. Ces écritures nous montrent que 
notre foi ne peut, en aucun cas, nous servir d’excuse 
pour ne pas accomplir les œuvres spirituelles. 

C’est là un grand mystère pour ceux qui ne com-
prennent pas. Étant donné que nous devons faire ces 
choses pour être sauvés, mais que nous sommes tota-
lement incapables de les accomplir de nous-mêmes, il 
parait logique d’en conclure, soit que Dieu a envoyé Jé-
sus pour qu’Il le fasse à notre place—nous dispensant 
ainsi d’obéir à Dieu—soit de se décourager et d’être 
tenté d’abandonner ! 

C’est la vraie réponse qui constitue la clef du salut. 
Il s’agit de la foi. La foi en la puissance de Dieu—le 
genre de foi vivante que Jésus possédait ! 

5. Quelle est la foi par laquelle la « justice » du chré-
tien—c’est-à-dire son obéissance à la loi spirituelle de 
Dieu—s’obtient ? Apocalypse 14:12.

commentaire : Les chrétiens engendrés de l’Esprit 
de Dieu possèdent la «  foi de Jésus ». Il ne s’agit pas 
seulement de notre foi en Lui, mais de Sa foi—la foi 
par laquelle Il a gardé la Loi de Dieu—Sa foi qui a été 
mise en nous et qui agIt en nous ! 

6. La Bible dit-elle que Jésus est le Chef et le 
Consommateur de la foi ? Hébreux 12:2. 

commentaire  : Une traduction plus précise de la 
phrase « le chef et le consommateur » est « le pionnier 
de la foi et celui qui la porte à la perfection ». Jésus 
a ouvert le chemin devant nous. Il est notre pion-
nier. Il nous a laissé un exemple suprême de la foi 
vivante. De plus, Jésus perfectionne Sa foi EN nous ! 
Voici comment : 

7. L’apôtre Paul a-t-il dit que le Christ vivait en lui ? 
Galates 2:20. Comment le Christ vivait-Il en lui ? Phi-
lippiens 2:5 ; Romains 8:9-10. Ne s’ensuit-il pas que 
Paul ait vécu par la foi du Christ qui demeurait en lui ? 
Voir à nouveau Galates 2:20. 

commentaire : Paul ne vécut pas par sa propre foi, 
mais par la foi du Christ. 

8. La foi de Jésus-Christ, par laquelle nous ob-
tenons le salut éternel, est-elle un don de Dieu  ? 

Éphésiens 2:8-9. Cette foi nous vient-elle par le Saint 
Esprit ? Galates 5:22. 

commentaire : La foi qui nous sauve, c’est la foi du 
Christ. Oui! celle du Christ—et non pas la nôtre. Et 
le Christ, qui peut vivre en nous par l’Esprit de Dieu, 
nous transmettra Sa foi inébranlable pour que nous 
puissions vaincre le péché et obéir à Dieu en toutes 
choses ! 

En plus de la foi (le sujet de la prochaine leçon), 
les deux autres clefs pour vaincre sont la prière et 
l’étude de la Bible. Ces sujets seront couverts dans 
les leçons à venir. 

travaillez-vous 
à votre qualification ?

Vous êtes né avec la potentialité de devenir un membre 
de la Famille de Dieu régnant sur l’univers, et—si 
Dieu vous appelle à présent—à jouer un rôle dans Son 
futur gouvernement, à enseigner et à guider le monde 
durant le Millénium et lors du Jugement du Grand 
Trône Blanc. Vous ferez ensuite partie du gouverne-
ment de l’univers pour toute l’éternité. 

C’est là l’incroyable potentialité de l’homme, l’ave-
nir stupéfiant que Dieu réserve à ceux qui vont devenir 
membres de Sa Famille ! 

Avez-vous commencé le processus du salut qui 
mène à ce but merveilleux  ? Examinez votre vie et 
votre caractère. Avez-vous commencé à obéir à Dieu ? 
Croissez-vous spirituellement ? Vous améliorez-vous? 
Vous maîtrisez-vous de mieux en mieux  ? Parve-
nez-vous à repousser les mauvais désirs, les motifs 
égoïstes et l’orgueil ? Remplacez-vous les mauvaises 
habitudes et les attitudes néfastes par des pensées 
pures et de bonnes actions ? 

Si l’on vous confiait tout à coup de grandes res-
ponsabilités—par exemple, la direction d’un poste 
clef dans l’administration d’une grande ville—ou la 
gestion d’une grande entreprise de fabrication et de 
ses nombreuses succursales—seriez-vous capable d’ac-
complir vos responsabilités comme Dieu l’aurait fait ? 

Le véritable test, c’est le suivant : Si à présent, vous 
utilisez bien les pouvoirs limités que vous possédez—
comme votre tempérament, votre voix, vos impulsions 
et vos émotions, ou votre revenu actuel—dans ce cas, 
vous pourrez probablement vous acquitter de plus 
grandes responsabilités. 

En revanche, si vous n’avez pas même commencé 
à apprendre comment vous maîtriser et, à vous servir 
de façon constructive de ces petits pouvoirs qui vous 
ont été confiés, comment Dieu pourrait-Il vous confier 
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pour recevoir votre littérature gratuite, envoyez-nous un courriel à :

cc@hwacollege.org
Ou écrivez à l’adresse indiquée sur la couverture intérieur.

lecture 
supplémentaire 
pour cette leçon

La littérature ci-dessus est 
liée à l’objet de 

cette leçon et est fortement 
recommandée.

pour plus de détails
Si vous désirez en savoir davantage sur la voie chré-
tienne telle qu’elle est décrite dans la Bible, ou si vous 
avez des questions concernant le repentir, le baptême, 
le Saint Esprit, les sabbats de Dieu, la dîme, la foi ou 
les réunions des véritables chrétiens, n’hésitez pas à 
nous contacter. Si vous désirez, un ministre de l’Église 
de Philadelphie de Dieu se rendra chez vous pour ré-
pondre à vos questions. 

Ce service, comme tous les ouvrages que nous of-
frons, est entièrement gratuit et ne vous engage à rien. 
Le ministre se contendra de répondre à vos questions à 
partir de la Bible. 

Si vous voulez contacter un de nos ministres dans 
votre région, veillez adresser votre demande à un de nos 
bureaux—celui qui est le plus proche de votre domi-
cile—en précisant que vous voudriez rencontrer un 
ministre de l’Église de Philadelphie de Dieu. 

Aux États-Unis, ou au Canada, vous pouvez com-
poser ce numéro sans frais: 1-800-772-8577. 

Que vous écriviez, ou que vous téléphoniez, n’ou-
bliez pas de mentionner que vous avez terminé la Le-
çon 12 du Cours de Bible par correspondance du Collège 
Herbert. W. Armstrong. 

N’hésitez pas de faire appel à l’Église de Dieu si 
vous avez besoin d’une aide spirituelle. 

des responsabilités bien plus considérables dans le 
Royaume de Dieu ? Si vous n’êtes même pas capable de 
bien gérer les petites choses, qui pourrait vous confier 
la gestion des véritables richesses, et l’incroyable puis-
sance de Dieu ? 

Demandez à Dieu qu’Il vous donne la compréhen-
sion et la sâgesse nécessaires, afin que vous puissiez uti-
liser et canaliser convenablement les pouvoirs, les talents 
et les responsabilités que vous possédez actuellement, 
afin d’être un serviteur de Dieu, fidèle et productif. 

Efforcez-vous d’être fidèle dans ce que Dieu vous 
a déjà confié, afin qu’un jour le Christ puisse vous 
dire  : «  C’est bien, bon et fidèle serviteur, tu as été 
fidèle en peu de choses, je te confierai BEAUCOUP » 
(Matthieu 25:21). 

Cette vie nous sert de terrain d’entraînement. 
Nous y apprenons à régner en nous acquittant fidèle-
ment de nos responsabilités, et en apprenant à nous 
dominer alors que nous pratiquons la voie chrétienne. 

Se préparer à régner dans le Royaume de Dieu, c’est 
commencer par se soumettre à Son règne maintenant. 

Dieu ne sauvera aucun de ceux qui ne voudrons pas 
se faire gouverner. Par conséquent, apprenez les lois 
de Dieu. Étudiez-les. Méditez-les. Vivez par elles. Avec 
l’aide du Saint Esprit, croissez et développez en vous le 
caractère de Dieu en maîtrisant votre nature humaine, 
en résistant aux tentations, aux voies charnelles du 
monde, et aux ruses de Satan le diable. 

Cherchez Dieu en vous approchant de Lui par la 
prière et par l’étude de la Bible. Changez  ! Croissez 
spirituellement. Édifiez en vous le caractère de Dieu 
jusqu’à la mort, ou jusqu’au retour de Jésus-Christ, 
lorsqu’Il transformera instantanément votre corps 
corruptible en un corps glorifié, spirituel, puissant et 
sans péché (Philippiens 3:20-21). De cette manière 
vous serez prêt à régner avec le Christ—à accomplir 
votre stupéfiante destinée—à participer au gouverne-
ment de la terre et de l’univers, en tant qu’un membre 
de la Famille Dieu ! 

C’est un appel stupéfiant, fascinant, incroyable ! Un 
avenir glorieux et merveilleux  ! Avez-vous déjà com-
mencé à vous qualifier pour y accéder ?
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